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CHAPITRE  I". 

LA  BRETAGNE.  -  L'HEPTARCHIE.  -  LES  ROIS 
SAXONS  ET  DANOIS. 

I.  -  La  Bretagne.  —  L'Angleterre  s'appelait 

étaient  de  même  race  que  les  Gaulois,  et  parlaient 
la  langue  celUque  identique  aux  dialectes  que  l'on 
entend  encore  aujourd'hui  en  Irlande,  dans  les 
Hautes-Terres  de  l'Ecosse,  et  en  France  dans  la 
Basse-Bretagne.  Leurs  prêtres  ou  druides  leur  en-' 
se.gna.ent  des  doctrines  païennes,  comme  la  mé- 
tempsycose  et  le  culte  du  chêne  et  du  gui. 

II.  -  Conquête  de  la  Bretagne  par  les  Ro- 
mains (78  ans  ap.  J.-Christ.)  -  L'illust.*  gé- 
néral roma.n  Jules  César  débarqua  deux  fois  avec 
succès  sur  les  côtes  de  la  Bretagne  (55  av.  J.-Ch.) 
rna.s  ne  ret.ra  aucun  profit  de  ces  expéditions.  En! 
v.ron  un  s.ècle  plus  tard,  l'empereur  Claude  s'em- 
para du  sud  de  l'Angleterre,  et  tout  le  pays  fut 

Tl'em?  """n"  "■'''  ^°'"^°'"'  ^""'^  ^P'^aine 
de  1  empereur  Domitien. 

coiservZe^M  ^^*'"'''''^  ^'«^J-  -  Les  Romains 
siècles,  n,a.s  quand,  attaqués  de  toutes  parts  en 
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lerdelaBrl     ''°f  "„''-•'--.  "«  durent  rappe- 

des  Cnt        '",^''"'°"*  «"  butte  aux  incursion 

pelèrent  fr'"'  ^    '^°"='"^-  ^^^  «-'""^  ^'o"  ap! 
pelèrent  à  leur  secours  des  corsaires  venus  de  SaL 

par  les  Saxons,  pendant  que  dans  le  Nord  les  An- 
gle.  venus  du  Slesvig,  créaient  trois  Etats   C'est 

IV.  -  Conversion  des  Anglo-Saxons  (597- 
680).-  Le  moine  saint  Augustin  eut  la  Hoire  d'P 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE.  g 

tlanisme.  Dans  le  même  temps  l'Irlande  était  évan- 
^éhsée  par  saint  Patrick.  Deux  grands  hommes 
.llustrèrent  à  cette  époque  la  Bretagne  par  leur 
science  :  Bède  et  Alcuin. 

«ir  ^f^^  ■''  ^''""^'  '"™  d'Angleterre 
827).  -  L  histoire  de  l'Heptarchie  ne  fut  qu'un 
long  tissu  de  guerres  et  d'assassinats;  finalement 
EGBERT,  qui  régnait  sur  deux  des  royaumes  saxons 
vainquit  les  autres  mona.ques  de  l'île  et  fonda  la 
monarchie  anglaise. 

eIL"/"'''^''  '^  ^'■*'"*  <87r-90r).  -  Sous 
Egbert  et  ses  successeurs.  les  côtes  de  l'Angleterre 
furent  dévastées  par  les  Danois.  Ces  piratef  faroT 
ches  rencontrèrent  un  terrible  adversaire  dans  le 
ro.  Alfred  ,.e  Grand.  Celui^i  pénétra  seul  dans 
leur  camp,  sous  le  déguisement  d'un  joueur  de 
harpe,  pour  étudier  leurs  positions  ;  puis  il  les  atta 
qua  et  les  écrasa.  Alfred  organisa'  une  armL  1. 
tionale,  créa  une  marine,  fortifia  la  justice  royale 

sWr^':'''^°'""^^'=^'"f-°"^^   les   lettres,' 
entoura  de  savants,  créa  des  écoles,  entre  au: 

foTd  ''"'       "'"*  ^'"'  '^"^  l'Université  d'Ox- 

VII        Successeurs  d'Alfred  le  Grand    - 

Après  lui,  l'Angleterre  se  maintint  encore  grande 
et  forte  pendant  un  demi-siècle;  le  roi  Atelstan 
se  distingua  particulièrement  en  écrasant  une  ligue 
formidable  formée  contre  lui.  Plus  tard,  k  faiblesse 
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d'être  placé  au  Lldes   a"  s         ■"  "'  ""*"^' 
vait  na.  j>     /     ""K  °es  saints  ;  mais  comme  il  n'a- 

QUESTIONNAIRE, 
race  ftaEnt '  l'"' 1°  mW '"^ "k-"  ^'  ''Angleterre?  De  quelle 

Bretagne^"  0  "e  ™^"eur'rl\r'^.*"°"'  "'  ^^^^  «-'  '« 
gleterre.  et  pis  tard*^;:,  J,îé"a  " '„!T,™  ""  '"''  "'^  ''An- 
année  ?  ^""  «*"'"'  "nqu't  le  pays  et  en  quelle 

Qu'e,-on';rsTuVc^.^rrTst;oî;7f-1il'  '"  ««'»«-' 
contre  les  Calédoniens  ?  ComM  ^  '  *"*■■""'  '"  «retors 
saxons  et  combien  de  royaume"  ^ngle^s  ?t\''  ™:^'"""« 
dern.ersP  Comment  ap^^-t.^  ^^t^'e^nsL^lf^rtH  "^ 

4érQ°ïï,eT:;'l'r«r.1s'!"^'  "-^^  ■■-^"  - 
dans  la  Bretaene  rernf  i.  '      '""^'onnaires  ?  Quel  roi 

Etats  -ivireni",rS?  «e^'ô'.''''''"'"''  L^'  -'" 
Nommez  deu.  savants  Sï  ^^cl^Zue','"'^'''"'''' ^ 
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CHAPITRE  II. 
DYNASTIE  NORMANDE. 

I.  -  Guillaume  I-,  surnommé  le  Conqué- 
rant (1066- 1087).  -  Le  duc  de  Normandie  Guil- 
LAUME,  surnommé  le  Conquérant,  était  fils  de  Ro- 
TZw^-  ""'TV  '^""^  '^'-«tn.ction,  mais  plein 
d  ambition,  .1  rêva.t  la  conquête  de  l'Angleterre. 
Aussitôt  qu  11  eut  appris  la  mort  d'Edouard  le  Con- 
fesseur, il  affirma  que  ce  dernier,  son  parent,  lui 
avait  laissé  la  couronne  par  testament.  Il  rassem- 
bla une  armée  considérable,  traversa  la  Manche, 
et  marcha  sur  Londres.  Harold  qui,  en  sa  qualité 
de  neveu  du  défunt  roi,  av.  .ris  le  trône  fut  dé- 
fait à  Hastmg,  malgré  son  .  rage,  et  périt  sur  le 
champ  de  bataille  (io66). 

Guillaume,  reconnu  comme  roi  d'Angleterre, 
laissa  subsister  les  lois  anglo-saxonnes,  mais  i 
confisqua  les  fiefs  des  seigneurs  qui  lui  avaient  ré- 
sisté.  et  de  ceux  qui  se  révoltèrent  dans  la  suite   II 


:|*i!| 


.-■tl'    Il 
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fit  inscrire  dans  un  livre   U  n„       ^ 

temps  duc  de  Normandie,  devenait  ."    ."  '"^""' 
puissants    ouverains  de  l'Êuro"  ''    ' 

g-ue  des  conquérants  t  /  '^  '  *="  °"'™'  '^  "^n- 
^"e  anglo-saxonne  ;  efT^^^f'^'^P'^Ç-  'a  >-"- 
lant.  formèrent  la  /ait  ,  '"°'""'  *="  '^  '"«- 
We  mourut  pi:  ;:S;X-™>e.Gui.- 

Sl-K^^Ss^^l-l^^'--^ 
ce  prince.  '^'"^'='  "  ""«  plaisanterie  de 

-O^^^^^f^^l^J"^^   (^o8^xxoo). 

fils  GuiL.AUME,  maTs  en  i.P°"''^'°"^  ^  ^°" 

die,  qu'iilaissaVR"  ;;/:;■    '".^'-''^  '^  Norman- 
laume  II  ne  se  distin^.  '  ''^  '"  S'^-  ^uil- 

'ui  brilla  par  sa    c Ïncret       '"  '"  '"P'''"^-  ^ous 
.-ev.,uedeCanto^;;-;riLr--- 

ta  sur  le  trône.  Il  vola  ,' *'-*'^  "^^  Pf.^^^dent.  mon- 
«obert,  qu'il  vainquT  VriT"''-  '  -"  ^^^re 
sonnier  dans  un  donjL  jl "'f ^  "  ^"'"  P"" 

«HSSE,  parce  qu'elle    ™„    h  '"°"""^^  ''^'"'=- 

Empereur  d'Allema^nl       "^        ""  P'^'^''^''  "-" 

^"emagne,   en   secondes   noces   elle 
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QUESTIONNAIRE. 

quoi  I^puy'airii  «s"!:r„',''  ^""l"^^""  ^'aiWl  fi,s  ?  Sur 
^t  en  SSc^e  an„2£ÏÏr^'Z^u::/'*"«^ 'Angleterre  P  o" 
ee  que  le  Doomsday  B„6k  ?  qS,  Î"  """^^  '  Q-'^'ait- 
de  !a  conquête  d'Angleterre  nar  r^nî  ""'  '."  conséquences 
Où  mourut-il  ?  «'^'erre  par  Guillaume  le  Conquérant  ? 

■aissa":;:.!^  la^lSîaX";  'tr"'  ''^'■g'«'««  '  A  ,ui 
Cetr  -  A-^'-"-  QueréltTe'-^a^-  ^^^ 

''ieiogï;/erruflu1frJrtT/r  °î  .^'"'«'""■"  - 
renne?  Comment  étaU  suraot,^/  t'^'t'  '^'«'a-t-il  la  cou- 

^  en   secondes  ^-^'"^  ^1:  ^^^^^ 

ff-.irdé?aife"rE,X=JttV*""^='  O^  M-'Onde 
guerre?  '^"''''""  "^  compromis  qui  mit  fin  à  la 
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CHAPITRE  III 


^-  —  Henri  H' (1154-1180»         i 
~„  au  trône  é-An,L"r!\  ^JjT T  '"" 


"'"'  ^«--   -^-°N«.KV   B.T,K   EN™ 
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,,„  ,.      ""^Huc  exile.  1  nomas  Becket  fut  *l««i 

prendre  nart  4  .    /   ■  •?  ^^^  ""«  a™^  pour 

et  plus  par2  lre„  rTrS  '^"  ''°""''="'' 
'a  P^aestine  du  joug  des  Turcs  rih'^""'  "'""^'^^ 
la  première  spmI.  «  »        ,         '  "^''eureusenient, 

fut'eqûtn  sûtes  ri"  ".'^^'^'  "  ^-°-  - 
roi  de  France  Ph,T     '^  .    *'"•  ^'"''"^''  «'  ^^^^c  le 
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reuf  d  Allemagne  qui  ne  consentit  à  le  relâcW 

ses  Etr'.?r?  '°™"'"""  ""î°"-  A"ivé  dans 
ses  Etats.  .1  dut  les  reconquérir  sur  son  frère  Jean- 
Sans-Terre  qui.  aidé  par  le  roi  de  France,  avait 
commencé  à  s'en  emparer.  Puis  il  marcha  contre 


CHATEAU   DE  CAERNAVON 


Philippe-Auguste  qu'il  battit  à  Fréteval.  Les  hos- 
ti htés  ne  durèrent  pas  longtemps,  grâce  à  rint". 
vention  du  Pape.  Quelque  temps  après,  Richard  fit 
la  guerre  à  1  un  de  ses  vassaux  pour  l'obliger  à  lui 
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^'"•r.  J~n-San«-Teire  (1199-1216).  _  Ri. 
chard  laissait  la  couronne  à  Arthur  db  Bretagne 
fils  d  un  de  ses  frire»  nommé  Geoffroy.  Jean-Sans- 
Terre,  autre  frire  de  Rich.-rd,  assassina  son  ne- 
veu  Arthur  pour  lui  ravir  le  trône.  Jean  était  un 
pnnce  lâche,  cruel  et  di-solu.  U  roi  de  ï^rance 
1  ayant  sommé  pour  ce  meurtre  de  comparaître  de- 
vant  ses  pairs  Jean  refusa.  Philippe-Auguste  en 
profita  pour  lui  enlever  les  belles  provinces  qu'il 
avait  en  France. 

«v^'i^p  J«\"-Si"-Terre  eut  aussi  des  démilés 
avec  le  Pape  à  rai3on  de  ses  persécutions  contre  le 
dergé;  son  royaume  fut  même  mis  et,  interdit. 
Dans  le  but  de  reprendre  ses  provinces  de  France, 
•1  »e  l.gua  ave.  la  Flandre  et  l'Allemagne;  mais 
es  coalisés  furent  vaincus  par  Philippe-Auguste  à 
a  grande  bataille  de  Bouvines  {,,„).  a  fon  re- 
tour  en  Angleterre,   Jean  fut  obligé  par  les  se>- 

de"s'ïih.Î/*";  ■"  ^T'^'  '""'''^'  'i"'  "'  '-  base 
des  libertés  anglaises  (1215). 

La  Grande  Charte  garantissait  à  l'Eglise  et  à 
la  nobksse  l'inviolabilité  de  leurs  droits  e^  de  leLs 
propri    es  ;  accordait  aux  hommes  libres  le  droit 

cLT^hT-        /"■'""''  circonstances  bien  spé- 
cifiées d  exiger  des  taxes  de  son  peuple 

offrirent  7  ""'"'''"'■  "-''  ^^'^"^""  -"'«^^ 

UoN  fi     ^  '°"?""'    d'Angleterre    à    Louis  Le 
Lion,  fils  du  roi  de  France,  qui  l'accepta.  Mais  à  la 

Hbt.  d'Angleterre. 
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mur.  de  Jean-San..Tcrre,  le.  Anglais  abandonnè- 
rent un  ro.  qu.  était  un  étranger,  et  dcnnircnt  la 

et  lâche.  Vaincu  par  le  roi  de  France  saint  Louis 
aux  bataille,  de  TaUlebourg  et  de  SainUs   Tel. 
cependant  la  chance  de  se  voir  rendre  par  so„  lo^a 
adversaire  tes  provinces  autrefois  confisquées  pa 
Philippe  Auguste.  Comme  ensuite  il  essaya  de  L 
dérober  i  l'observation  de  la  Grande  Charte  11 
rencontra  devant  lui  l'opposition  formidable  de  sa 
no  le,se  ..n,é.  par  un  Français,  .Simon  oe  Mont! 
FORT.  I  ,s  baron.,  réunis  à  Oxford  dans  une  réu- 
mon  qu.  fut  en  réalité  le  premier  Parlement,  rédi- 
gèrent   es  Statut.  d'Oxford.   Ces  statuts  confir 
maient  la  Grande  Charte.  Henri  essaya    ncorë  de 
rés..ter.  mais  il  fut  vaincu  à  Le^es.  U  moZ  en 

^eux,  déjà,  avant  son  .-.ccession  au  trône   il  s'ét«ii 
distingué  dans  ses  expéditions  contre  I      Tu  c 
fit   a  conquête  du  Pays  de  Gniles,  et,  pour  évh  " 
de  fro  sser  l'amour-propre  de  ses  nouveaux  ^ 

eir  e  ni      :  ''  ''''"'  "'  ^^«"  ^  ^^ 
venait  de  naître  dans  ce  pays.  Ce  titr^  a  in 

serve  depuis  cette  époque  l  Lr^J^  tj^^ 


HISTfHRI!  d'aNOI.BTRRHB.  ,- 

jfleterre.  Edouard  so„«:ea  ensuite  à  la  conquête  dJ 
1  EcoMe:  ,1  rëu«.t  par  ses  menées  à  provoquer  une 

d'Eco"  "T,  ""''  ^"  ^•"^'""  J"-  «--."° 

..ACH  se  m.t  à  la  tête  des  Ecossais.  Il  remporta  d'à- 
bord  la  v.c,o,re  de  SUrling  e,  ravagea  le  nord  de 


UN    MANOIR   EN    1283 

l'Angleterre.  Vaincu  ensuite  à  Falkirk,  il  réussit 
quand  même  pendant  sept  ans  à  se  maintenir  d.  n 
=.es  montagnes.  Finalement  il  fut  livré  par  un  ta" 
r  '  ^'°""/^  '"    "-  '<=  fi'  P'-'dre.  Les  Jgn  ur 

e    cette  élection  fut  presque  .mmédiatement  sui^ 
vie  de  la  mort  d'Edouard  !•'. 
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VI.  -  Edouard  II  (1307-1327).  -  U  nou- 
veau prince,  de  caractère  faible,  fut  toute  sa  vie  le 
jouet  d'indignes  favoris:  Ga veston  et  les  deux 
Spenser,  qui  attirèrent  sur  lui  et  sur  eux-mêmes 
e  p^alheur  et  le  mépris  public.  Il  voulut  continuer 
a  guerre  contre  l'Ecosse:  il  y  fut  vaincu  à  la  ba- 
taille de  Bannockburn.  et  son  vainqueur,  Robert 
Bruce,  reçut  le  titre  de  Libérateur  de  l'Ecosse. 
iiclouard  II  mourut  assassiné. 

„7"-  ~.  ^-"^O^a'-d  III  (1327-1377).  -  Edouard 
m  n  avait  que  quinze  ans  à  la  mort  de  son  père 
A  sa  majorité,  il  reprit  la  guerre  contre  le  régent 
qui  gouvernait  alors  l'Ecosse,  et  remporta  la  ba- 
taille de  Halidcn-Hill.  ^'Ecosse  dut  se  reconnaître 
vassale  de  l'Angleterre.  A  ce  moment,  mécontent 
de  n  avoir  pu  obtenir  le  trône  de  France  qu'il  ré- 
clamait comme  étant  le  petit-fils  de  Philippe  le  Bel 
Edouard  prit  le  parti  des  Flamands  attaqué,  par 
le  ro.  de  France,  et  la  Guerre  de  Cent  Ans  corn- 
mença. 

QUESTIONNAIRE. 

,»  mi™  9  r  Q"„^">"-''  e"  outre  reçu  de  son  père  et  de 
sa  mère  ?  En  quelle  année  fit-il  la  conquête  de  l'Irlande  ? 

attristée  ?  ■'"       '^^""'  '^  ""  '*'=  "'""  "  '"'--"e 

RichaT^i  Por?^'^''  *  "?"  "'  De  quelle  ville  s'empara 
tour  de  I  ?  ,  '■  "^'o  T  '"'■■'  '■'^'™"  prisonnier  à  son  re- 
Ôyau4  ?    OùT:-     ^"''  ''■"'  ''"'■"  ™="'"=  -"nqu^Hr  son 
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3-  —  Quel  crime  commit  Jean-Sans-Terre  ?  Quelles  furent 
'  -inséquences  de  son  refus  de  comparaître  devant  le  roi 
i.'rance  ?  Pourquoi  <on  royaume  fut-il  mis  en  interdit  ? 
A  quelle  grande  bataille  et  en  quelle  année  fut-il  défait  par 
^hl-rrH^""^  En  quelle  année  signa-t-il  la  Grande 
Charte?  Donnez  les  prmcipaui  dispositifs  de  cet  acte  im- 
nfl.^'i'  ,"'  '^'">'^\™™""=  "i  par  les  barons  anglais 
sur  le  Irtne  ?  ^'*"'  "        *  ""'  "'  "  ■*""'"  '"''  '"™'" 

4-  -  Où  le   roi   Henri    III  fut-il  défait  par  saint  Louis? 
Uuel  acte  de  justice  accomplit  saint   Louis  à   l'égard   de 

Angleterre  ?   Qui   dirigea  l'opposition   des  K^igneurs  con- 

rLrSTns  «  •9'"''.f  "**""  «nfif^êrent  la  Grande 
Charte?  Où  Henri  fut-il  vaincu  par  sa  noblesse? 

5-  —  Comment  s'était  déjà  distingué  Edouard  l"  avant 
son  accession  au  trône  ?  Quel  pays  conquit-il  ?  D'où  vient 
le  titre  de  Prince  de  Galles  ?  Quelle  fut  l'origine  de  la 
guerre  contre  l'Ecosse?  Où  Jean  Baliol  fut-il  défait  et  fait 
prisonnier  ?  Quel  ch;f  habile  se  mit  ensuite  à  la  tête  des 
Ecossais?  Dans  quelle  rencontre  ce  chef  fut-il  vainqueur 
et  où  fut-il  ensuite  battu  et  fait  prisonnier  ?  Comment  fi- 
nit-il  ?  Qui  fut  ensuite  élu  roi  d'Ecosse  ? 

„f~.^°"^'i"°'  Edouard  II  s'atira-t-il  le  mépris  public? 
Ou  fut-il  défait  par  Robert  Bruce,  et  quel  titre  fut  décerné  à 
ce  dernier  ?  Comment  mourut  Edouard   II  ? 

7-  —  Quelle  bataille  Edouard  III  remporta-t-il  sur 
1  Ecosse?  Quelles  furent  les  conséquences  de  cette  victoire? 
Quelles  furent  les  causes  de  la  Guerre  de  Cent  Ans  ? 


CHAPITRE  IV. 

GUERRE  DE  CENT-ANS  (1387-1453). 

ï-  ~  Première  période  de  la  Guerre  (1337- 
1360).  —  Dès  le  début  des  hostilités,  le  roi  Edouard 
III,  aidé  des  Flamands,  gagna^  sur  les  Français  la 
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bataille  navale  de  VEcluse.  La  trêve  qui  suivit  ne 
fut  pas  longue,  car  une  querelle  survie  au  sujet 
de  la  succession  à  la  couronne  ducale  de  Bretagne 
entre  Jean  de  Monteort,  secouru  par  l'Angletefrë 

l        TAJ"'  ^'■°'''   ^"PP°^»^  P-  >a  France 
Edouard  débarqua  en  Normandie  et  marcha  su 


LE    CHATEAU   DE   CASHEL   AU  XI.."  sn:CLK 


Pans  II  ne  tarda  pas  à  regretter  de  s'être  troD 
avancé,  et  il  allait  se  trouver  dans  une  positZ 
crmque  quand,   grâce   à  l'indiscipline  dercÏ 

toire  à  Crécy.  Son  fils,  surnommé  le  Prince  No« 
à  cause  de  la  couleur  de  ses  armes,  s'y  distingua' 
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C'est  dans  cette  bataille  qu'on  se  gervit  pour  la 
première  fois  de  la  poudre,  dans  des  canons  qu'y 
mirent  en  ligne  les  Anglais.  Les  Français  perdirent 
30.000  hommes.  A  la  suite  de  sa  victoire,  Edouard 
s'empara  de  Calais,  dont  les  habitants  furent  sau- 
vés, dit-on,  par   le   dévouement    d'EusTACHE    de 


ANCIENS    COLLIERS. 


Saint-Pierre.  Environ  deux  mois  après  les  Ecos- 
sais, alliés  des  Français,  furent  défaits,  sous  la 
conduite  de  leur  roi  David  II,  à  Nevil's  Cross, 
par  la  reine  d'Angleterre  Phii.ippa. 

Le  roi  de  France  Philippe  VI  mourut  pendant 
une  trêve  de  quatre  ans  qui  suivit,  et  la  situation 


Hk: 
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leva  le  quart  de  l/n      ?         '  '^  ^"'^  "o»'"-  en- 

contra  à  Po,-«.„  l'frLée  frin  '"^'"^«'  ^«"■ 

non,breuse  que  la  sienne  clZlT  """  '°'^  ^'"^ 
cipline  des  Français  leur  T  /"'°'"' '''"'^'■^- 
Jean  XI,  .al^.,  ^  ^Xe  ^^T^it'^  •''^'^"'^• 
-ec  une  bonne  partie  de  ses  chevLierl   '"'°''"''' 

-rs:r  «îiïïSt"if  1  ''•^^-""^-  ^  -- 

difficu;,'  sans  ne.  bre'  ll^'f  "•=^.  ^"  -'"-  ^e 
ces,  IV:=semenv  des  /o".  •''  '"'"'  ""  fi"^"' 
da^e  répandu  dans  "s  erna"  '?''  '"  '"•'■^- 
^"t  au  plus  pressé-  il  conT*^^""'-  ^^  ^^^«"^  cou- 

S'enrs  provinces.  Mais  f -on  't"'  f  ^"'^°""ant  plu- 
-c  de  trois  millions  d.écusd'o°"r'^  ^°'"- 
----oiJeann.quirurTtSfolr'^ 

venu  Charles  V.  Sa  ^'^^^""'  ^^  ^«nce,  de- 
de  Charles  le  sLeTZu  ''  ''^'"^  '^  ^"^"o"' 
France  des  bandefd'av.nî  ■■■'''''  '^abilen^ent  la 
<le  Grandes  Compa.nTlT'  '"'  ^""^  '^  -- 
Pnt  parti  dans  une  fuérrl  '^"^^T"'  ce  pays.  Il 
''«^'  '--e  des  partS  deVr  "  ''"'''"'  ^  Co- 
dants au  trône,  et  y  envoi r^r"'  '"'  '''''^"■ 
-ssousleco„JndeSïutriE^;r; 
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DUGIJESCLIN.  Après  des  alternatives  de  succès  et 
de  revers,  Duguesclin  l'emporta:  le  prétendant 
qu  il  soutenait  resta  maître  de  la  Castille,  pendant 
que  l'autre,  soutenu  par  les  Anglais,  était  battu  et 
tué.  Edouard  III  reprit  alors  la  guerre  contre  la 
France,  mais  ses  troupes  furent  expulsées  de  par- 


ANCIENNES   COTTES    DE   MAILLE   ET   HEAUME 


tout,  sauf  de  trois  villes  par  Duguesclin.  Le  vieux 
roi  euL  encore  un  autre  chagrin,  celui  de  perdre 
son  fils,  le  Prince  Noir,  avant  de  rendre  lui-même 
son  âme  à  Dieu  en  1377.  C'est  lui  qui  créa  l'ordre 
de  chevalerie  de  la  Jarretière. 

m.  -  Richard  II  (r377-i399).  —  Richard  II, 
fils  du  Prince  Noir,  succéda  à  son  grand-père.  Sous 
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luijêclata  une  terrible  révolte  de  paysans   les  Loi 
lard.,  dirigée  par  Wat  Tv.hr.  et  que  Îes  dSrfnes" 

des  Ev2  f'^''""''  '«  P°"^°'^  du  Pap.  et 

des  Evêques  et  même  les  mystères.  Les  LoUard. 

si^rr^iStStt— 

té\:tt  r  ^°"  ''^''""'^'  ""'^  -aita  iL  insu  . 

rsrz's'eTetii'^^:r:.'  dt"  ^^^'  ^^■^"-'"^ 

terre  et  détrôna  R^LhaS     ";,  ''Ci^ ,!"  ^"^'- 
HhW  IV.  Cette  usurpatiin^Sa"  pT      IT^e^ 
ner  la  fameuse  Guerre  des  Deux  Roses    [e  ^., 
He„  KieWd  mourut  en  prison.Te^ti^.Ts-    ' 

-urut  à  iC  de  47  ans."""'"''  '  ^''^^™^''"'^-  '' 

succéda.  ParunehaS;  ~."^'"'' ^'  «°n  fils,  lui 
dre  dans  toute  pLIÏ  ""?"''  "  '■^'"""  ''°- 
'a  France,  don  tlTL"' /^^  P^°«'-  ^^  ce  que 
proie  de  la  cunidL  w  ''''"""  ^°"'  ^'^it  la 

cupidité  des  grands  seigneurs.    Une 
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guerre  civile  entre  les  partisans  du  duc  d'Orléans 
et  ceux  du  duc  de  Bourgogne  la  désolait.  Henri 
débarque  en  Normandie,  et  fait  subir  aux  Fran- 
çais une  sanglante  défaite  à  Aeincourt  (1415).  Le 
duc  de  Bourgogne  ayant  été  assassiné  par  les  Ar- 
magnacs, le  fils  de  la  victime  s'allia  aux  Anglais 
et,  de  concert  avec  Isabeau  de  Bavière,  femme 
de  Charles  VI,  et  reine  de  France,  il  livra  la  France 
oar  le  honteux  traité  de  Troyes  (1420).  Par  ce 
traité,  Henri  V  laissait  le  titre  de  roi  à  Charles  VI, 
mais  prenait  l'administration  du  royaume  comme 
héritier  du  roi  de  France,  dont  il  épousait  la  fille: 
les  deux  couronnes  de  France  et  d'Angleterre 
étaient  réunies  sur  sa  tête.  Il  mourut  deux  ans 
après,  et  le  roi  Charles  VI  le  suivit  de  près  dans  la 
tombe. 

VI.  —  Quatrième  période  de  la  Guerre  de 
Cent  Ans  (1420-1453).  —  Henri  VI  succéda  à 
son  père  Henri  V.  Au  roi  Charles  VII,  qui  était 
monté  la  même  année  sur  le  trône  de  France,  il  res- 
tait si  peu  de  possessions,  qu'il  avait  été  surnom- 
mé par  dérision  le  Roi  de  Bourges.  Les  Anglais, 
sous  le  commandement  du  duc  de  Bedpord,  qui 
était  Régent  de  France  pour  l'Angleterre,  assié- 
geaient Orléans,  mais  ils  furent  contraints  par  l'hé- 
roïque Jeanne  d'Arc  de  lever  le  siège  de  cette 
ville.  Sur  les  instances  de  la  guerrière  inspiiée, 
DuNois  livre  encore  à  Talbot  la  bataille  de  Patay 
et  la  gagne.  Jeanne,  au  milieu  de  mille  dangers,  à 
travers  cent  lieues  de  pays  occupées  par  l'ennemi. 
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conduit  alors  Charles  VII  à  R.:„        . 
roi  de  France.  Mais  sa  lîieu  '   m"  "  '""  "^'«^ 
minée  :  EUe  tomba   danf  '"'°"  **ait  ter- 

««es  Anglais,  qu'Ï'brû  éremT™"'"'  ^'"'  "-- 
et  sorcière  ^\ouen  flT)  1^""^'"'' '''''''^-'^ 
moins  sauvé  la  France!  r  ic  7  ,".""  ^"^'^  P« 
P-tout,  battus  à  G:r6  4"à^cS:  '^'^^^'^  «'^ 
da.ent  plus  à  la  fin  de  la  cL  ,""""'  "«  gar- 
'a  ville  de  Calais.  "'""  "^  ^ent  Ans  que 


QUESTIONNAIRE, 
cais?  n"  '"'  '"«"'  défah,  le.  F.''^''^  '''  Saint.Pie„" 


tlviw  7.   7   ^      P"'  '«  '■agence  en  Fr         '""nt-'Is  défaits 

<"=  "-ugn,?  Où  mourlt  j^anTl  "°"'  '""  "'«"'  '"  "■="« 
mina  la  eL"         S""<'^'  Compagnies?  rL      *"'  1"'^ 
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4.  —  Où  Henn  IV  Temporta-t-il  sur  \n  Galloii  r«volt<.? 
,  ^'^TT-^Î!.  "  8""-«  civile  di'iola  la  France  loui  Char- 
les VU/  Où  le  ro!  d'Angleterre  Henri  V  remporta-t-il  une 
grande  victoire  et  en  quelle  ann<e?  Qui  signa  pour  la  France 
le  honteui  traité  de  Troyes  et  en  quelle  annëe?  Quellei  en 
turent  les  conditions? 

6.—  Quels  sont  les  rois  qui  montèrent  sur  le  trAne  en  France 
et  en  Angleterre  en  142a  ?  De  quel  nom  le  premier  fut-il 
surnommé  par  dérision  ?  Où  Jeanne  d'Arc  vainquit-elle  d'a- 
bord les  Anglais  ?  Quelle  bataille  remporta  ensuite  Dunois? 
Ou  I  héroïque  Jianne  d'Arc  fut-elle  brûlée  vive  et  en  quelle 
année?  Nommez  les  deux  principales  batailles  perdues  en- 
suite par  les  Anglais,  et  dites  quelle  unique  ville  leur  resta 
en  France  à  la  fin  de  la  guerre. 


CHAPITRE  V. 


GUERRE  DES  DEUX  ROSES  (1455-1485). 

t.  —  Insurrection  de  Cade  (1450).  —  La 
guerre  des  Deux  Roses,  qui  fut  si  meurtrière,  fut 
causée  par  le  duc  d'York  voulant  reconquérir  le 
trône  dont  sa  famille  avait  été  dépossédée  par 
Henri  IV.  Elle  porte  ce  nom  parce  que  la  famille 
de  Lancastre,  qui  régnait,  av^h  dans  ses  armoi- 
ries une  rose  rouge,  et  que  !  aison  d'York  qui 
l'attaquait  avait  dans  les  siennes  une  rose  blanche. 
Cette  longue  lutte  devait  affaiblir  la  noblesse  au 
profit  de  la  royauté.  L'on  peut  considérer  l'insur- 
.ection  de  John  C.-vde  comme  les  préliminaires  de 
la  lutte.  Cet  Irlandais  se  faisait  passer  pour  un 
prince  de  la  famille  d'York.  A  la  tête  d'une  armée 
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collection  des  taxes    A,..'  "  "  «'l"'"  dans  la 

3"'i.essn,a.iir;î:  ,^Jr:^^,•:r^- 
^-;.aisses,enss.tant.n.v:i,;:^f:^::: 


•■"«  NEW  ,..  ,  OLOUCESTEK,  BATtE  KN  .450. 

g-eois   s'armèrent  contre  euy     I^.  ■  1 

Cade  arrêt,  dans  .a  fuite  r-Jcap-r'^^'-'^"''" 

^es   accès   d'anèna.on^::„SrPe  danf  ^"^'? 
ces  absences.  Richard,  dnc  d-Vor^  ^     ^é  ^ 
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la  régence,  mais  le  roi,  ayant  recouvré  la  raison, 
accorda  sa  confiance  au  duc  de  Somerset.  Richard, 
mécontent,  et  appuyé  par  un  habile  général,  le 
COMTE  DE  Warwick  sumommé  le  Faiseur  et  le  Dé- 
faiseur  de  rois,  leva  l'étendard  de  la  révolte.  Il 
l'emporta  &  Saint-Albans  et  à  Northampton,  mais 
il  périt  dans  une  troisième  bataille  à  WakefieU,  où 
l'énergique  Marguerite  d'Anjou,  femme  de  Hen- 
ri VI,  commandait  en  personne  l'armée  royale. 

III.  —  Edouard  IV.  —  Edouard,  fils  de  Ri- 
chard, continua  la  lutte  et,  secondé  par  Warwick, 
gagna  une  sanglante  bataille  à  Towton,  puis  une 
autre  encore  à  Exham.  Edouard  prit  le  nom  de 
Edouard  IV.  Il  contracta  dans  la  suite  un  mariage 
qui  faisait  ombrage  à  l'ambitieux  Warwick:  celui- 
ci,  mécontent,  souleva  une  partie  du  pays,  et  tira 
Henri  VI  de  la  Tour  de  Londres  où  il  était  enfer- 
mé depuis  sept  ans.  Edouard  s'enfuit  en  Hollande 
d'où  il  revint  bientôt  avec  des  troupes.  Il  livra  à 
Barnet  une  bataille  des  plus  acharnées  à  Warwick, 
qui  y  fut  battu  et  tué.  Marguerite  d'Anjou,  qui  ac- 
courait de  France  avec  des  renforts,  débarqua  trop 
tard  pour  secourir  son  partisan  :  atteinte  à  Tew- 
kesbury,  elle  combattit  bravement,  mais  fut  dé- 
faite et  tomba  entre  les  mains  du  vainqueur. 
Edouard  IV  souilla  sa  victoire  par  le  meurtre  du 
fils  de  Marguerite  et  de  Henri  VI,  cl  ce  dernier 
rejoignit  presqu 'aussitôt  son  fils  au  tombeau. 
Edouard  était  aussi  débauché  rue  rrjîe)  ;  on  lui 
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-ci»  de  table,  i,  laissait  fn'fir  •'/""'"'"  "'"" 
«o"»»  le  nom  de  Koot^n!,  V  ''"'  '"'  '°"™""^ 

r''e:n,a!;;e"  r*Kd*:SV?e  f/"   ''°-»- 
J""";  il  fut  ainsi  qup  .„.  •  ?  ^^"*  ''"e  75 

vicime  de  la  fou  be  ie  d^tir"'  'n'"'  '■'""°^"='''' 

-cle  :  ,es  deux  pr  n  es  fu"  '7'  '"-°"''"'''  -" 

''ans  la  Tour  de  Undl    n  "^"  "^^  '"' 

suite  de  la  couronne   e    H  T"  ''""P=«  "- 

devait  pas  tarder  à  e'xpijsr  """  "'•  "  "« 

représentant  de  la  maison  d"  F  """''  "  '"'''"'  "" 

-•-"e  .sommes  en  NormanTet^n  ri^"^''''  '^"'^ 
barqua  dans  le  pay,  de  rlT.  ,^  '^S""*'  «dé- 

faveur. Il  renconraR  charma  T  H  ""'^^^  *"  ^'^ 
"<"■"•.  Dés  le  com„,Pn  ^  ''^'^'"*'  ^e  Bo,. 

"•ahi  de  toutes  pltsT""'""'  •'"  ™""''''  ^-"ard 
P-c^  de  coups  hT;  1  fut  ""'"  ''^'■'"  =  ''  '"-ba 
de  bataille  mLe  sor Jr rr^vlr^P 

Ql'ESTIONNAIRE. 


HISTOIRE  D'»N(.l.l!TKHRE. 


.1.1 


h  -■C.miwnt  s'npp..h,il  Ir  tiU  ,1,.  Ki,)„„,i:'  Ou.  II,.,  ,.„,t 

.iMndonn^   par   WarwMk?   (),,   fMt   ,,■  .Lmùr:'    Où    M.,r. 
«.•....   .   .A,y„u    (u,...|l.   d^.fai„.?    y,„l    lu,    l-   .or.    .1,     ,„„ 

UN  II  .liu.  .),■  son  u.ari^  Cornm.n.  mourut  Kiiouard  U' ' 
i.-^   ~.  !'.'  ''"'   '"'  """■"""'  'iv.'.-   «on    (n    ,.   I,    Mi,,lh,.u,.ux 
!;■"?     ■'  ""  '■'  '"'  '*"'  '"'  '"""   ''''"^'"'   '":'  t.'"''i  '"' 


LE  PALAIS  RICHMOND,  SURRV,  BATI  SOUS  HENRI  Vil. 


CH.APITRE  VI. 

DYNASTIE  DES  TUDORS  (1485-1603). 

I.-  Henri  VII  (1485-1509).   -AfindVlein- 
dre  tout  brandon  .'     liscordo  entre  les  deux  familles 

Hiii.  dAngleierre. 
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HISTOIRE  D'ANGLETERRE. 


■Il 


Catholique  et  d' Isa- 
belle    de     Castille  ; 
mais  Arthur  mourut 
peu     -après.     Henri, 
qui    ëtaît    extrême- 
ment avare,  ne  pou- 
vait   se    décider    à 
rendre  au  roi  d'Es- 
P-'fe'ne     la      somme 
énorme     que     l'in- 
fante   d'Espag-ne 
vivait     apportée      à 
son  mari  :  il  obtint, 
avec    une    dispense 
du  l'ape,  la  main  de 

SÉliASTllN    CABOT  '"  ^'^""'^   ^'^"^^  P"">^ 

son  .second  fils  Ren- 
de Galles.  II  unit  ensuite  sa  fille^M  '''"''""  ^"""'^ 
ques  IV,  roi  d'Ecosse  c'est  ^^^""■"'  ^  ^''■ 
-■oyale  d'Ecosse     ZZ  '    ,T  "  ''""  '^  f^"""^ 

P'ustardenï    plZrH   t  "'^   '"'°"'   "O"'- 
d'A^Heterre.  C^esTs:     Îrf ''"^^  l'  ''''  ''  '^^- 

-^^-^c..St;f--^;vn^e 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE.  3- 

contrr,  "p""  ^"'  1^509-1547).  -  Guerre 
contre  la  France  et  l'Ecosse.  -  Henri  VIII 

pnnce  beau  et  bien  fait  de  sa  personne,  arrivait  au 
trône  à  1  âge  de  ,8  ans.  Il  prit  d'abord  part  à  la 
Smnte  Ltgue  formée  contre  les  Français  en  Italie 


LE   PONT   HELVEL   A   DURHAM,    KATI    EN    1500. 


et  gag-na  le  combat  de  Guinegate  dans  l'Artois  II 
remporta  un  succès  autrement  important  sur  les 
Ecossais  alhés  des  Français  :  son  général  le  ccmte 
DE  SuRREV,  rencontra  à  Flodden  le  roi  d'Kcosse 
Jacques  IV  qui  combattit  avec  une  liéroïquc  bra- 
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voure,  mais  fut  vaincu  et  se  fit  tuer  avec  une  par- 
tu;  de  sa  noblesse.  La  guerre  que  Henri  avait  en- 
treprise    contre     la 
France  ne  fut  qu'un 
instant  interrompue 
par  un  traité,  car  le 
.  oi  de  France  Fran- 
çois   I"   et     le     roi 
cl'Espag-ne       Ciiak- 
i.Es-QuiNT,    se    dis- 
putant    l'Empire 
d'Allemag-ne,     solli- 
citèrent   tous    deux 
son   alliance.    Il   fut 
entraîné  du  côté  de 
l'Kspag-ne    par    son 
ministre,  le  cardinal 
VVoi.sEY,    à    qui 
laissé  espérer  1-,  tjnre    r  ■  •^'^''^s-Quint  avait 

d'rain    ^     'rrT'   '^^   -^^   '•^"■"'^   Catherine 


HENKI    V,I,    (.509-1547). 
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rine,  et  ne  pouvait  laisser  violer  les  saintes  lois 
du  marias-e,  aussi  se  lefusa-t-il  à  toute  concession. 
I.e  cardinal  Wolsey,  qui  s'était  tout  d'abord  mon- 
tré trop  faible  pour  son  souverain,  puis  avait  mon- 
tré plus  de  fermeté,  fut  arrêté  par  ordre  du  roi  pour 
être  juj,'-é..  Tombé  malade  sur  la  route  de  la  Tour 
de  Londres  où  on  le  conduisait,  il  mourut  repen- 
tant rie  ses  faiblesses. 

Le  tyran  rencontra  dans  son  cbancelier,  l'illustre 
Thomas  Mords,  un  caractère  bien  autremenl  trem- 
pé. Il  ne  put  vaincre  sa  résistance  et  lui  arracher  le 
divorce  qu'il  souhai- 
tait :  furieux,  il  lui 
enleva  les  sceaux  de 
l'Etat.    Henri,   con- 
seillé   par    Thjmas 
Cromwei.i.,   fit    en- 
suite   déclarer     nul 
son       mariag-e,      et 
épousa      solennelle- 
ment  Anne  de   Bo- 
leyn.  Dès  lors  l'An- 
g^leterre   était   sépa- 
rée  de   l'Eglise   ro- 
maine. Henri  se  pro- 
clama chef  suprême, 
aussi   bien   pour  les 
affaires  spirituelles  que  pour  les  affaires  temnor-'l- 
les..Son  titre  de  Défenseur  de  la  Foi.  qu'il  avail  ob- 
tenu autrefois  en  combattant  le  protestanlisnie,  ne 


■I  HOMAS    MORUS 
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rSHI, 

•m 


résistent:  ,e  1    a^'  Sï  ^s"  ""'^  '"''  '"' 
savant  et  modeste  Th.         ,.       Fischer,   puis  le 

chafaud.  CependanI  r"         "  """"''"'  ^"^  ''^- 

j"&er  sur  de  fausse.  ^°'^y"  '  "  '«  «' 

fit  décapiter    lelenH     """'T"'  ''^''""*^«  «  ^^ 
puer,  j^e  lendemain  de  l'exi^riifi.^  ii  x 

sait  JEAVN-,  Sevmour.  a  la  mort  de  Si  "ï      .*""" 
sa  encore  Asuv  nv  n,  t.  ..       '^^"«^"C',  i'  épou- 

THERI.E  HowrRrpu'ifr  '"  "  ^'''"''^'  ^^'^  c..  i 

l'accusant  faussement  d.HT*"  '"'  ^■^o^-f^ud. 
Parr.  ^'"''"'  '■  ^^"'fé^«.  enfin  Catherine 

mort    ~  i^'"™"'"'»   de    Henri    VIII.  -   Sa 

reli„eT:tlf;eurd"s«f^^^"  ^^  ^^^^-^  "- 
et  Morus,  outre  son  .„•"''' °"'^«  ^'^'^''«■• 
vieux  U.C  oË  N0RP01.K   r;  r  f -n""^"-  °"'™  '«= 

à  la  mort  des  centaLern  ''  "  '"'°^^ 

prétend  que  ses  ""!!  "'  P^^--  ■  ^voltés,  et  l'on 

damnations  dp  tilef  de'"""'-'""'  7^'°°°  '=°"- 
Bill  des  Six  artk  e!  ^'"'  ''"'  '"^^«^irent  au 

Ce  biU  lui  ava    é  é  •  "''■T'"^  '^  ^''''««  ''<'  ^an^- 

1ers  qu   dés'ra    n  t  'T\     ''"'  "^^"^  "«^  ^«  — «- 

du  ca\  Jfc  r  Ls  san  r    "  P""'"^  ''^^  -- 

à  l'observation  dt^rét'"'   T'  ^"^•=''^- 

-— -i=rd::;c.it 
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fidélité  aux  vœux  de  chasteté,  à  l'utilité  des  messes 
privées,  enfin  à  la  nécessité  de  la  confession. 

Avant  de  rendre  sa  vilaine  âme  à  Dieu,  Henri 
éprouva  en  Ecosse  un  échec  humiliant.  Le  roi  de 
ce  pays  Jacques  V  venait  de  mourir,  laissant  un 


COUKONNEMENT    D'ÉDOUARD    VI    EN    I547. 

seul  enfant,  qui  était  au  berceau,  la  malheureuse 
Marie  Stuart.  Henri  voulut  se  faire  confier  la 
garde  de  l'enfant,  mais  les  Ecossais  s'y  opposè- 
rent et  vainquirent  les  troupes  anglaises.  Enfin  le 
Ciel  délivra  l'Angleterre  de  ce  tyran  sanguinaire 
et  débauché.  Il  succomba  des  suites  d'une  doulou- 
reuse maladie  en  1547. 
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Son  oncle,  le  m,r  ,.1  l  ^'''■'""''  S«^>mour. 

les  tcossais  la  bataille  Hp  p\  remporta  sur 

'irer  parti  de  sa  victote  l,     Z      '  "'''''  ""  ^"^  '"'^ 
P"^'.  victin,e  de  là  hX  h  '''"''  "  "'"'  '^^'''■ 

VI,  qui  ét.it  d'     e      '    ,'r  ri"-  ''•=  -  "-^--d 
de  .6  ans.  c^'.labrée,  mourut  à  l'âge 

«T'erset  comme  Protecteur  ^  7  «"PPlanté  So- 
nges d'Edouard.  Il  .vait  f  -r.  "  ''"''"*''"  ''"- 
DurioLEV    une    arr  /  •  ^P°""^''  ^   s°n   fils 

•e  faire  arrive/         Trônetr'''-  ^' "P^-'^  ainsi 
Warwick  proclam"  reTn/         '""'^  d'Edouard, 
abandonné  de  tous    il"!  l'Z""  ''"'''  """'^  "  f" 
Henri  VIII  et  de  cl  i?™  '^"''"'•'  «"'^  ^e 

-"".•  plus   tard    J^:  ;  X'^'^-^-.    et   mis   à 

-ens  dans  une  r  viuefut  arTétr'"';'*^  "'"'  '" 
avec  .son  mari.  '^'^^'  ^^  fut  exécutée 

rei^l^'lÎrrrl'Ï  -'--"-ent  proclamée 

'"'--oins\:::;:brmr::~<!-^p- 

-— desadé^otio^i;^-  — -^^- 
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de  300  personnes  sur  le  bûcher  et  s'attira  le  sur- 
nom de  Marie  i.a  Sanglante.  Klle  envova  h  son 
mari  des  troupes  qui  prirent  part  en  France  A  la 
victoire  di  Smnt-Qucntm,  mais  son  intervention  fit 
perdre  aux  Anjflais  la  place  de  Calais,  la  seule  place 
qu'ils  eussent  encore  en  France  depuis  la  Guerre 
de  Cent  Ans.  Marie  en  mourut  de  chagrin. 

VII.    -    Elisabeth    (1558-1603).     -   Elisa- 
beth,  fille  de  Henri  VIII  et  d'Ame  de  Boloyn, 
monta  sur  le  trône  à 
r'igre  de  25  ans.  .As- 
sez  belle,    très   ins- 
truite,    comprenant 
le  jj-rec  et  le  latin  et 
parlant  couramment 
le  français  et  l'ita- 
lien, elle  suivit  une 
politique  absolu- 
ment  opposée  à  ce'le 
du  roi  catholique  de 
l'Espajj^ne.  Elle  éta- 
blit     définitivement 
la  Réforme   en   .An- 
gleterre mais,   pour 
ne  pas  révolter  le  peuple  et  pour  lui  arracher  plus 
perfidement  .sa  foi,  elle  maintint  la  hiérarchie  de 
l'Eglise  romaine  et  les  cérémonies  du  culte  catho- 
lique :   l'on   donne  h  cette  transformation  le  nom 
d'Anglicanisme,  ou  Eglise  nationale.  C'est  en  1562 


.1  ^W  fWÇSs'  •    V« 


Elisabeth  (1558-1603). 
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'"  suivre.   Une  CoZt      "  'r'  ""'  '■"^"^*^'^"'  de 
Comm.ss.on  fut  cha  ^ée  de  les  re- 


CO.SrUM..s.,s;.OKS.„.,MrS.,ius.,.x„. 


cette  persécution  relate  '       '  "'  '  '°"''^''-  '^'^ 

verTMaHe'^Stuir  '^'."'"'^  ^'Elisabeth  en 
Muart.  -  Mane  Stuart,  reine  d'E- 
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cosse,  et  M]k  veuve  h  i8  ans  du  roi  de  France 
François  II,  ëtait  l'unique  espoir  des  catholiques 
anglais  :  ils  la  regardaient  comme  leur  légitime 
souveraine  en  sa  qualité  de  petite-fille  d'une  sœur 
aînée  de  Henri  VIII,  et  parce  que  le  Pape  n'avait 
jamais  voulu  ratifier  le  mariage  de  Henri  VIII 
avec  Anne  de  Boleyn,  mère  d'Elisabeth.   La  jeu- 


i 
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DAME  DE  LA  COUR  ET  PAYSANNE  EN    1572. 

nesse  et  la  beauté  de  Marie  Stuart  étaient  un  autre 
sujet  de  jalousie  pour  la  reine  Klisabcth.  Aussi 
Marie,  à  son  retour  de  France,  eut-elle  à  surmon- 
ter non  seulement  les  difficultés  intérieures  résul- 
tant du  presbytérianisme  qui  avait  été  déclaré  reli- 
gion d'Etat  par  le  parlement  écossais,  mais  encore 
les  intrigues  continuelles  de  sa  cousine  Elisabeth. 
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"--■  mên.e  c..,.„n,nier  la    ■  o^,,   i        :""  "''  '"■"'X"'= 
•■'s.sa.s.si,„.r  .s„us  ses  ve.  v  "'  '"  ^"""^■.  t^' 


""'''"^^'^^"•'«"'■S'>'KUS.BET„. 


duite  était  licencieuse  erT'"''^'-'  '  """^  '"-'  «"" 
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[X'tite  maison  retira  h  lécart,  Bothwell  fit  égor- 
tfer  son  rival,  cl  fit  ensuite,  pour  cacher  son  crime, 
sauter  la  maison  avec  de  la  poudre  U  canon.  Il  riluis- 
sit  par  la  terreur  à  arrêter  toute  accusation,  et  lit 
accroire  ;'.  .Marie  que  son  maria^fe  avec  elle  était 
le  vœu  de  toute  l;i  noblesse.  L'union  se  fit  :  une  ré- 


LIT   KN    1593. 

volte  fc'énéralc  éclata  aussitôt  contre  les  nouveaux 
époux.  Bothuell,  abandonné  par  tous,  alla  faire 
la  piraterie  dans  les  mers  du  nord  :  il  fui  pris  par 
les  Danois,  et  mourut  en  prison. 

IX.  -  Lutte  d'Elisabeth  contre  l'Espagne. 

—  .Marie  se  réfujjia  en  .^n^leterre:  c'était  se  jeter 
dans  la  g-ueule  du  loup.  Arrêtée  par  l'ardre  d'Eli- 
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bition,  il  renonça  ai  ^''"'""'  "'  P"  P"^e  «m- 
n-ême  temps    que  Vaba,  r^  l'A  "T^"'  '"^"^  •=" 

nuis  ia  ten,2e^  '^  ^  -^"S'eterre  trembla. 

-pa...oinrrit'r;r:,;,r/''-^'''^  "^  '-  «"- 

«■■'S,   Cl  le   reste   fZ  Z  *"  ''""S'e  des  Pays- 

"'-Mui.rsirrtS'frL'r'"^''"''^'" 

"■•■{,  te  par  Je  comte  de  TvRnvf    c       j/ 
obéissances  continuelles  aux  orXes  d.  ^"' 

raine  causèrent  son  r         ■    ,  ''^  ^^  *°"ve- 

i'  se  mit  un  jour  à  la  ,Th       ■■"'  '""  ''  ■''^^^^<^-' 
partisans,  et  tën,a  de      ",  '  ''"''''""  ""'^'""  ^e 

"  échoua    fit  iuLé   .     H      "  "  ""^  '^^  Londres. 

,   ";  '"^  f"Sé,  condamné  et  décanifrf  w 
Tour  de  Londres  en  ,6oi    k  VA        ,     P"^  ^^"^  '^ 
<^"  1003,  A  1  âge  de  34  ans.  Eli- 


HISTOIRE  D'aKCLETERRE.  „ 

sabeth  n'avait  pas  par,l„„„^  i,  ^..n  favori,  mai. 
file  ne  put  se  consoler  de  sa  ,>erte  :  à  partir  de  son 
exécution  elle  ne  fit  plus  que  lanjfuir.  et  mourut  la 
même  anni:-e,  i\^w  de  70  ans. 

X.  —  Administration  d'Elisabeth.  —  Cette 

fc-rande  reine  avait  fait  respecter  son  pays  à  Pex- 
téneur.  A  1  •intérieur,  elle  avait  développé  l'agricul- 


UNK    AKHALHllE    EN    1600, 


ture  et  l'industrie.  En  outre,  son  règne  fut  l'âg-c 
d'or  de  la  littérature  ang-laise  :  l'„n  pourrait  citer 
en  prei.uer  lieu  le  plus  g-rand  poète  dramatique  an- 
glais Sh.akesfkare,  puis  le  poète  .Spenser  et  le  sa- 
vant Francs  Bacon.  Malheureusement  cette  pros- 
périté fut  ternie  par  des  persécutions  cruelles  qui 
excitèrent  les  réclamations  des  protestants  eux-mê- 
mes, et  par  une  conduite  privée  scandaleuse  ce 
qui  ne  l'empêcha  pas  d'accepter  sans  rougir  le  titre 
que  lui  décernèrent  des  flatteurs  de  Reine  Vierge 
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'•  —  Qui  Henri  VU  épousa-t-il  s  n,.  i 
posteurs  qu'il  ^ciasa'  OuX  M„  '   ^      ?  '°"'  '"  ■*"■""  ''"r 
du  prince  de  Galle/He„rr  e^  i  ,  ".""  '""  ^''  ^  «lu, 

aait^lle  veuve?  A  q"  Henri  ^f,''r'  ^P""-  ™"e  princesse 
Hage?  Quel  était  le  Va",  c»  '  ?°?"\-'-"  "^  AHe  en  ma- 
d.^couver1e  eut  lieu  Lfson' régi;"?    ""  "™"  ^"  ^  2-'"= 

-rleTRançalr'ét'leVZr-t^"^  "-"  ^"I  -"Por.a 
Charles-Quint?  Ecossais?  Qui  l'entraîna  du  côîé  de 

répud7a.frCarri^„;'X^  " ''"-r"'^  T'^""  "-"•  ^•" 
ru.  le  cardinal  WolseyPoSe.Me  no™  /™k  ""'"'""""■ 
osa  rt^^îstor  à  Henri  VIII  Tn-J  "  ''"  "Chancelier  qui 
homme?  Quel  autre  min  i,  ^  ''^""'  P'"^  ">'d  '^e  grand 
du  •yran?Venës7u™t  au^'^-n?""'"'"'  ^  «'  ''-"""ateur 
^i^quences  du  mariage  Se'  Aën^  "  T"  ''"^''■fi"''"''  ''^»  'O"- 

devint-elle  et  .uellesVrLr^au^^VÎrmet  d'^e^roi  F^ 

despote  ?^E.r,t:  t::t'z.!' r-tif  "^^  "^'■'"-  <"■ 

Quelle  concession  Henri  vouZ,      "  '"  ^'"  ^'■"'^'''^• 

cos.e^En  quelle  année  moÛrût-u/""'"™'  '"^"  "'  '"E" 

Pro.ec,eu?:ef;u!;ÎrX!n  tVl -f^'^"'  "-'"  =>lor, 

qui.-il  les  Ecossais    et  tr  furent  le''  ?^S<"nerset  vain- 

ces?  Quedevi-    Somerset  '  A  auelL  "^t'  ''^  "  ^'C" 

6.  —  Par  £,,„•  I  /      .      ^       ^°  ""'"'■"'  Edouard  VI  ? 

-nt.eiies'ropté:?''nt\r.;:  rtri-""-;  ^-^  -  -^-  f- 

et  que  devinï-elle  dans  la^  sut  ?ne°"  •^»"  '"'"'  P"""^^^^^^. 
elle  la  fille?  Qui  épousa-t-el  e  ?^f  qu,  Marie  Tudor  était- 
vers  les  protestants?  A  quelle  bSâ'    "'  ''"  """""<-"  »" 

et^e  quf".r;;èt:tef'^;^,7"/T?:^  ^"^  1^  '''"- 
deux  mots  en  quoi  consiste  l'An^r  ■  F^'"";-'=  :'  Dites  en 
Bill  cette  doctrine  es"  é  umée  ?  r'""""'  "'J'""'  """'  1"=! 
t-elle  ceux  qui  refusaient  ==,••""""'"'  Elisabetl,  traita- 
Porta    Wrorq'uc„:etrir;er?écutir"-    ^"""'^  ""'^^^  ^P" 
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sLT?   De";r'ét^-e,f  :'r"    «P*/--'-"»    -    Marie 
Ecosse?  Quelle  était   a  r!r^-"  ''."*"''    ="<^    débarqua    en 

ciellemenren  Lossé?  Q„"  CV";  "'ï'  ''*  ™°"""^  °m- 
Stuart  et  quel  éuk  le  r^J",l      deuxième  époux  de  Marie 

périt-il?  Qui  ufle  troisi*™  .  ''"  "  '"""'"'  Comment 
devint-il?  f^O'S'ème  époux  de  Marie  Stuart  et  que 

et'e„"^u!nraréë^uTerd:"  '^7'^  fl""'  """"'^  -'«'^e, 
tr«ne  d'Ecosse  "  Oui  v„,l  f  "^P"^^'  Q"i  '"i  succéda  sur  lé 

qu'il  .dvi„rde-,.?„"incTb:  ^rmfdlp''?,"^  !'""''  ''■'-  « 
comn  -nt  périt-ip  En  âul,1.  ?  ^'"  ^'""^  ^^^^^f.  et 
Elisabeth?  "  '■""'^  """^^  «'  à  quel  âge  mourut 

nomme!  «''n^grard  Tv'ant  et 'd"""^'^^'!?"  •^'E'-"^'",  et 
époque?         ^  "'  °'  •'^■"'  H'-ands  poètes  de  cette 


CHAPITRE  VII. 

LA  DYNASTIE  DES  STUARTS  JUSQU'AU  GOUVER- 
NEMENT  CONSTITUTIONNEL. 

H.p,~u"^f''"*^  ^"  (ÏÛ03-1625).  -AU  mort 
d  hhsabeth  son  cousin  Jacques  VI,  roi  d'Ecosse 
et  fils  de  Marie  Stuart,  monta  sur  le  trône  de 
1  An^eterre,    à   laquelle    il    apporta    l'Êco'"      I 

^  stffH J;  "°";  "'  J^^^"'^^  '"■  Pri'>«  instruit, 
ma  s  affhgé  par  la  nature  d'un  extérieur  franche  et 
ndicule,  ,1  se  plaisait  dans  les  discussions  théolo 
g.ques,  et  il  se  laissa  mener  toute  sa  vie  par  dt- 
d^nes  favons.  I,  adopta  l'anglicanisme  et  per  é- 
cuta  les  autres  croyances  religieuses.   Aussf  fait 

Hist.  d'Angleterre. 
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r«nî,r,  ^'^"?  ^"  (^'525-1649).  -  Sa  lutte 
contre  les  Parlements.  -  Le  roi  Chari.es  l", 
dont  la  femme  était  Henriette-Marie,  sœur  du 
ro.  de  France  Louis  XIII,  était  animé  des  meilleu- 
res intentions,  mais  il  était  faible  et  peu  habile.  Il 
prétendit  à  l'absolutisme,  aussi  bien  dans  le  do- 


LA   CHAMBRE   DES   COMMUNES    EN    1648. 


maine  de  la  religion  anglicane  à  laquelle  il  appar- 
tenait que  dans  celui  du  pouvoir  temporel.  Aussi  les 
résistances  qu'il  allait  rencontrer  amenèrent-elles 
une  révolution  d'une  teinte  religieuse  très  pronon- 

Maladroitement  conseillé  par    son    impopulaire 
ministre  le  duc  de  Buck.ngham,  il  fit  la  guerre  à 
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non-conformistel    Jn       '^°™'*'-  °^  «'CHEueu.  Les 

"jormistes,  en  majorité   dans    la    ri„~u 
des  Con,:x,unes,   profitèrent  de  la  poïtion  fin     ' 
cière  embarra«si!»  ^.,  position  finan- 

ce.  expédiln    tou^fcr^rrr'  ■''^"'""'  '^^ 
pondit  par  .a  dissolution  du  Paf,™' C'I' 

les  Edossais  iurèrenf  Ur  '  P^'  attendre: 

"«  ^'engagelient  à  d.f  r"""''  "^"«  P- '^quelle 
"berté  fe  conscience  n™  ^"'''"''  '^  ""^  '«- 
tiques    Charlër        ;  "  "'  circonstances  cri- 

disso";  qu:t  rpirT""^"  ^-^^^'"^  - 

surno„,mé  le  LonlT."  ""''""'"^'  <î"'  '"' 

contre  lui.  ^  ^'^•^«'«"'^  organisa  la  guerre 

^Z~^i^£rz:  ïïL7civ'ie''ïi"  •^'-'^ 

nouvel  i„,pôt  que  le  roi  v^ou  ut  e^ÏÏ;  des  „"" 
maritimes.  Un  bou«r»oic  ^  •  ^  ^  '''"'^^ 
f«N,  refusa  carr^  ^.  .     ^"'=^§-"'"c.  John  Ha.mp- 
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d'abord  la  tête  du  ministre  Strafford,  que  le  peu- 
ple rendait  responsable  des  innombrables  abus 
exactions  ou  illégalités  qui  se  commettaient  depui^ 
de  longues  années,  et  Charles  abandonna  lâche- 
ment un  ministre  qui  ne  l'avait  servi  que  trop  ser- 
vilement.    Strafford  fut  décapité. 

Sur  ces   entrefai- 
tes le  Parlement  se 
déclara      indissolu- 
ble, et  se  permit  d'a- 
dresser  au    monar- 
que des  remontran- 
ces   sur    l'état    du 
royaume.       Charles 
répondit  à  ce  défi  en 
exigeant  la  reddition 
de     cinq    membres 
des  Communes  qu'il 
accusait    de    trahi- 
son :  c'était  la  révo- 
lution.    Le     peuple  olivier  cromwell, 
s'arma  en  faveur  du  Parlement,  et  le  roi  dut  sortir 
de  Londres.   Charles  livra  aux  parlementaires,   à 
tdge.HM.  une  bataille  qui  resta  indécise;  mais  il 
ut    ensuite    défait    à    Ne-mhury.    puis  à  Martson- 
Moor.  enfin  à  Naseby,  où  ses  adversaires  étaient 
commandés  nominalement  par  Fairfax,  mais  en 
réahté  par  Olivier  Cromwell.  Ce  dernier,  ambi- 
tieux, hatMe,  actif  et  éloquent,  fut  l'âme  de  la  Ré- 
volution. 
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Charles,  aux  abois,  chercha  un  refuse  chez  le, 

aîr  to^u^ip'^r r^h  ^"  '^-'— ^  -r^^" 

'"u[  puissant,  chassa  ses  ennemis  rfn  Pa, 

I-écE    avec    /etL"'^^^^  ""^'^  ^^  '^'^  -^ 
avec  une  noble  résignation  (1649). 

IV.  _  La  République  (1640-1660)    _  A„,i 
l'exécution  de  Charles  I"    l  pL  -7  Après 

Chambre  des  lords  !/   '     ,  ^^'^^"'^"'  abolit  la 

Cron,welI,  envoJpartiT    r  /'   '''^""'^"''• 

sympathisé  avec  le  ro     1  ^"f  "  ''"'  "^^'' 

I-  avec  le  roi    promena  le  fer  Bt  u  f 

dans  ce  malheureux  pays    Pui,  :,   '!    ,/      J^  ^^" 

,^.»». ,«,  „.»„:£  cr*r.  r?jï 

Wo^ce^/e,    no      f™^^'"'ant  Charles  lui-même  à 
'■yurcester.  Dans  le  même    temos    Ip     P,  1 
proc  amait  VArt^  w»  \7     ■      .      P^'  '^     Parlement 

aboli  .urit::^:^---"'  :r«:i^^^^^^- 

commerciale  de  l'Anal»»  ^  grandeur 

vaisseaux  et  les  tlté^  "'  '"'  ''''='"^"  '" 
d'importation    et  iH  ^^"^"■'  ^"  commerce 

oran^de-B::::  •  ::  m:";:^  ro^^T?  -  '^ 

tit  glorieusement.  ^  ''^™'*''«  ^°^- 

pair;rë^::;^^t:t:s^vr '-''-'' 

avait  acquise,  cas  a  le^PaJernenî  "'"?  ''"''' 

de  Protecteur   s'arro^..  '  '°"'  '"=  ''"•« 

'  *  arrogea  un  pouvoir  absolu.  I]  fit 
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jouir  l'Angleterre  de  la  tranquillité  intérieure  et  sut 
la  faire  respecter  au  dehors.  Il  passa  ses  dernières 
années  dans  des  alarmes  continuelles,  car  des  com- 
plots s'ourdissaient  sans  cesse  contre  sa  vie.  Il 
mourut  de  la  gravelle  en  1658. 

.Son  fils,   RiciiAKD  CuoMWKi.i,,  qui  lui  succéda 
comme  Protecteur,  n'avait  ni  les  talents,  ni  l'éner- 


OXFORD. 


gie  de  son  père.  Il  n'osa  résister  au  général  Monk, 
gouverneur  de  l'Ecosse,  qui  vint  avec  des  forces 
militaires  rétablir  un  roi  sur  le  trône  d '.Angleterre 
(1660). 

V  —  Charles  II  (1660-1685).  —  A  peine  ins- 
tallé sur  le  trône,  Chari.es  II,  fils  de  Charles  I"', 
commit  fautes  sur  fautes:  il  fit  décapiter  dix  répu- 
blicains en  expiation  du  supplice  de  son  père,   fit 


sfi 
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-"=:  qui  napp„.,enarn  ts*  à  rp'  r  '  '""'^  "'«•=" 

destitua  deux  mille  pasteu  '  f' "  ""^"'^^"«^ 

pasteurs  presbytériens  oppo- 


«-<^«  -   CH...ES   „   .   ,o..KKS, 


nage  impopulaire  avec  une  infr."""'""  ""  ">- 

-"e;  qu'i,  vendit  à  Ta  Frant'î"'"""^^"^^^ 

^■--nce  le  port  de  Dunker- 
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que;   enfin  qu'il   promit   son   aide  à   Louis   XIV 
moyennant  une  pension. 

En  166s,  il  déclara  la  guerre  h  la  Hollande.  Cotte 
même  année,  Londres  perdit  le  quart  de  sa  popu- 
lation par  une  peste  horrible,  et  peu  après  fut  pres- 
que complètement  rasée  par  un  incendie.   L'issue 


COMBAT  DES  FLOTTES  ANGLAISE  ET  HOLLANDAISE 
A  SOBEBAY  EN   1672. 

de  la  guerre  fut  favorable  à  la  Grande-Bretagne- 
car,  quoique  l'illustre  amiral  hollandais  de  Ruy- 
TER  eût  remonté  audacieusement  la  Tamise  avec 
sa  flotte,  l'Angleterre  enleva  à  la  Hollande,  par  le 
trmté  de  Bréda  (.667)  New-York  et  Albany 

Dans  une  deuxième  guerre  qui  était  le  résultat 
d  une  alliance  qu'il  Ht  avec  Louis  XIV  contre  la 
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me  il  n'avait  pas  d'enfanf    l.  ^°'"" 

frère  Jacques  II  '   "  ™"'°""^  P^^^''  ^  ^"n 
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res,  auxquels  il  laissa  un  pouvoir  omnipotent, 
KiRKE  et  Jeffreys,  déshonorèrent  son  règne  par 
leurs  cruautés.  Le  duc  de  Montmouth,  fils  illégi- 
time de  feu  roi  Charles  II,  soutenu  par  les  protes- 
tants, leva  l'étendard  de  la  révolte  :  il  fut  vaincu  à 
Sedgemoor,  et  tomba  dans  les  mains  du  roi  qui  le 


&^^**ii 


:.S'\\   M' 


JACQUES   II   DÉBARQUANT   A   KURSALE. 

fit  décapiter.  Le  parti  protestant  n'était  pas  abat- 
tu :  il  espérait  voir,  à  la  mort  de  Jacques  II,  la  cou- 
ronne passer  sur  une  tête  protestante,  car  Jacques 
n'avait  que  deux  filles,  protestantes  toutes  deux, 
Marie,  l'épouse  de  Guillaume  d'Orange,  stathou- 
der  de  Hollande,  et  Anne,  femme  de  George, 
prince  de  Danemark.  Mais,  en  1688,  du  roi  Jac- 


ïmf, 
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'es  yeux  verrï,:;,  :  rS'"''  'T*^'"'  '"°" 
''e  France  Louis  XIV  oÏrh  T"  "  '"'"  '"  ~' 
que.  II.  Ce  dernier    se  fil  '  '"""""  *  J""^' 

'".;eru,a.  I, .,  „,;  i  ;  i«::/T"  'r-' 

Guillaume  sur  Londres  n/f  .       ■    '       '""'''''«  ''e 
triomphale.  ""  '"'  '>""''«=  Promenade 


OtESTIONNAFRE. 


»«^emn,??"Qui'°/nJ!  ''"«'«re  de  Charl„  l.r,  „  ,  , 

le  Rump?  En  oui>li.         j        "  ennemrs?  Ou'i!t=if 
l'échafaud?         "'""''  ^""^^  f^harlc,  por,a-wr  ^I^'.'j-J,'  ^Ij^ 

opposer,   fut  v,inru.   Qm' t," ."'t  ■""'  P"''''   ™"lant  s'y 
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l-rot«t.ur,  et  clt«  I.  date  de  »  mort.  Qui  lui  ,ucc<d. 
comme  Prot«:leur?  Qui  rétablit  un  roi  et  en  quelle  .nn*e? 

rJ'ch.r?J!f'A  'n""i  '"  l"'""-'l"'"  '»<«"  politique,  du 
roi  Ch.rlei?  Quelle,  épreuve,  1.  ville  de  Londrei  eut-Ile 

n-.rTe'^trli;*  r'« /rr^'  «""  «"«"•  '-  Gr.nde-Br..;g  « 
ZÀL  "'■*'''''  ■^"""1"°'  ^l'"'"  '"'-il  obligé  d'a- 

bandonner «n  projet  de  faire  de  nouveau  la  guerre  à  la 
Hollande?  Comment  fut  «urnommé  le  ininiitére  d'alor»? 
Quel!  lont  le»  deux  partis  qui  se  formèrent?  En  quelles 
«nnée.  furent  passés  les  deux  bills  du  Serment  du  Test  et 
de  I  Habeas  Corpus,  et  dites  en  quoi  ils  consistaient  ?  Que 
faut-il  penser  dn  la  Conspiration  de  Tiius  Oatès?  En  quelle 
année  mourut  Charles  II?  Qui  lui  succéda? 

6.  -  De  quelle  religion  était  Jacques  II?  Quels  sont  les 
U.-UI  juges  qui  déshonorèrent  son  règne?  Où  Monmouth  fut- 
.1  défait  et  que  devlnt-il?  Quels  furent  les  trois  enfants  de 
Jacques  II,  et  de  quelle  religion  était  chacun  d'eux?  Qui 
les  protestants  appelèrent-il.  au  tr«ne  d'Angleterre  et  avec 
quel  résultat? 


CHAPITRE  VIII. 

GUILLAUME  III  ET  MARIE  (1688-1702) 
ANNE  STUART  (1702-1714). 

I.  —  Soulèvement  de  îÉcosse  et  de  l'Ir- 
lande. -  L'Angleterre  seule  d'abord  reconnut 
Guillaume  III  ;  l'Irlande  et  les  montagnes  du  nord 
de  l'Ecosse  s'y  refusèrent.  Les  Ecossais,  sous  le 
commandement  du  vicomtiî  de  Dundee,  g-agnèrent 
une  bataille  à  Killicrankie .  mais  leur  chef  y  fut  tué, 
et  dès  lors  la  révolte  fut  écrasée.  Guillaume  rencon- 
tra plus  de  lésistance  en  Irlande,  où  Jacques  II 


^^ 
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ava.    débarqué  avec  un  corps  de  troupes  françai- 
ses. Le  combat  se  livra  à  La  Boyne  et  fut  acharné  • 

dut  s  en  retourner  en  France.  Les  débris  de  'ar- 
mée .rlanda.se  occupèrent  Li.-^erick  où  ils  résis^è- 


pi; 
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,68007.1         '^^«^'a'-at'on   des  droits-  -  En 

i689  Guillaume,  pour  obtenir  du  Parlement  les  sub 
s.des  nécessaires  à  sa  guerre  contre  la  France  co„ 
senft  à  s.gner  le  bill  de  la  Déclaration  des  Droits 
Le  Souve,„  ,  constitutionnel  était  dés  lors  éta" 

bl..  Cette  Charte  restreint  le  pouvoir  royal  et  con- 
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sacre  les  droits  de  la  nation,  particulièrement  la 
liberté  d'élection  et  la  liberté  de  pétition.  Le  roi 
doit  convoquer  le  Parlement,  peut  refuser  son  con- 
sentement aux  bills  votés  par  les  deux  Chambres  ; 
il  choisit  ses  ministres,  nomme  à  tous  les  emplois, 
déclare  la  guerre  ou  signe  la  paix  ;  mais  il  ne  peut 
ériger  des  cours  de  justice  spéciales,  ni  lever  d'im- 
pôts sans  le  consentement  du  Parlement. 

m.  —  Guerre  de  la  Ligue  d'Augsbourg 
(1689-1697).  -    Guillaume  III  se  montra  toujours 
l'implacable  ennemi 
de   Louis  XIV    qui 
soutenait         ferme- 
ment    Ja»;ques    II. 
Après   avoir  ligué  à 
Augsbourg  presque 
toute  l'Europe  con- 
tre la  France,  Guil- 
laume alla  en  Hol- 
lande  se   mettre   à 
la  tête  des  troupes 
coalisées.     Le    sort 
ne  lui  fut  pas  favo- 
rable  sur   terre,  où 
il  se  fit  battre  par 
le  Maréchal  de  Luxembourg  à  Fleurus,  à  Stein- 
kerke  et  à  Nerwinde,  pendant  que  les  Français, 
sous    le    MARÉCHAL    DE    Catinat,    étaient    encore 
victorieux  en  Italie  à  Staffarde  et  à  la  Marsailie; 
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mais   la   Grande-Bretagne  l'eniporta   sur   n,er   à 

et  conservait  la  Baie  d'Hudson  ^"^''^''"-' 

IV.  -  Administration  de  Guillaume  III 

temps  de   prendre   nart  TTl'  ^"*™  '^ 

«-.a  .e  1^  sZlsï^^d'EZf^Z"..  T'' 
sa  belle-sœur  Anne  Stuart  oum!'         ?.       °"' 

KranceYr^rrdeXrn?;^";--"'^  «^^ 
'es  deux  couronne,  de  sf^ttl-F"  ""''"  ""' 
raient  été  réunies  sur  la  «éZé"         "'^^  ^"■ 

t.^er;aXt:ir„'r  ?  ''"'"^■""^  ^"^-'  ^"-- 

Parlement  etT         ^        -"encontra,  et  au  sein  du 

n-^rent  la  so^^?  rrrr/uTait""  "T'  '""'■ 
la  Hollande  pour  les  {ri  "'"  """"  * 

dernière  guerre  cÏt-t  T"""'  ''^  '"^  ^^"^  ''' 
g-  erre  contre  la  France;  elles  refusèrent 
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encore  à  Guilhiume  un  bill  d'amnistie  en  faveur  des 
condamnés  politiques,  limitèrent  m:il{,rré  lui,  l'ar- 
mée permanente  à  7,000  hommes,  enfin  le  privè- 
rent de  sa  jrarde  hollandaise.  Quant  à  l'opposition 
du  clerjfé  an^^Hcan,  elle  provenait  de  ce  que  Guil- 
laume traitait  avec  la  même  tolérance  toutes  les 
sectes  relifjieuses. 

Deux  ans  avant  sa  mort,  le  Parlement  passa  un 
acte  de  succession,  décidant  que  les  deux  parle- 
ments d'Ans^lelerre  et  d'Ecosse  seraient  réunis  en 
un  seul,  et  qu'au  cas  où  la  reine  Anne  décéderait 
sans  laisser  d'enfants,  le  trône  passerait  à  Sophie, 
électru.  douairière  de  Hanovre  et  petite-fille  de 
Jacques  I-.  Ainsi  Jacques  III,  frère  d'Anne,  per- 
dait ses  droits  U  la  couronne  par  le  seul  fait  qu'il 
était  catholique. 

V.  _  Guerre  de  la  succession  d'Espagne 
(1702-1713).—  Les  Français  allaient  avoir  affaire 
a  deux  grands  capitaines,  le  duc  de  Marlborou gh 
commandant  en  chef  les  Anglais,  et  le  prince  Eu! 
CÈNE  qu.  dirigeait  les  Impériaux.  Ils  furent  défaits 
a  BL',,heun  par  les  deux  généraux  ennemis  réu- 
nis ;  ils  furent  encore  vaincus  h  RamilUes  par 
Marlborough,  et,  malgré  .son  habileté,  Vilurs  lui- 
même  perdit  une  grande  bataille  à  Malplaquet  con- 
tre les  troupe,  réunies  de  .Mariborough  et  du  prince 
tugène.  Les  Anglais,  commandés  par  Rooke  en- 
levaient aussi  aibrultar  par  un  hardi  coup  de  main. 
Deux  fois  Louis  XIV,  profpndément  humilié,  avait 
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Impériaux   et    Ihq    «„ii     j  •  " 

les    Hollandais  sous  les  ordres  du 

prince  Eugène,  une 
brillante  victoire  qui 
sauva  la  France.  En 
Espag-ne  le  duc  de 
Vendôme,  par  sa 
victoire  à  Villa-Vi- 
ciosa.  assura  la  cou- 
ronne d'Espag-ne  à 
Philippe  d'Anjou. 

Le  traité  d'U- 
trecht,  sig-né  en 
I7i3>  termina  la 
guerre  :  Philippe 
d'Anjou  restait  roi 
d'Espagne  mais 
perdait  ses  droits  à 
'a  couronne  de 
France.       L'Angle- 

t-raltar,  et , a  France  cédait  en  ALl,r?td!:'- 
Terreneuve,,aBaied.Hudsonetlepa,:desIro;uoi:'. 

se.  après  elle  un  seul  des  dix-huit  enfants  qu'elle 
-.eus  de  son  mariage  avec  Georges  ;:  Dan:: 


LE  DUC  DE  MARLHOROUGH. 
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VI.  —  Sciences  et  lettres  en  Anglicerre  au 
XVII"  siècle.  -    Dans  ce  siècle  toutes  les  con- 
naissances humaines  furent  cultivées  en  Grande- 
Bretagne.  Jean  Mil- 
ton,  qui  était  aveu- 
gle, dicta  une  subli- 
me  épopée,    le   Pa- 
riidis    perdu,    à    sa 
femme  et  à  ses  fil- 
les. Le  savant Isaac 
Newton  inventa  le 
calcul      différentiel, 
et  révéla  au  monde 
l'attraction,       cette 
grande  loi  de  l'uni- 
vers. Enfin  le  philo- 
sophe Locke  s'illus- 
tra   par  des  doctri- 


ISAAC  newton. 


nés  énoncées  d'un  style  clair  et  précis,  mais  mal- 
heureusement mélangées  de  vrai  et  de  faux. 


Ql'ESiiON'NAIRE. 

„  '.•„-  Q'"^'  '"'  le  chef  en  Ecos  e  du  soulèvement  contre 
r.u.llaume,  et  où  périt  ce  chef?  Par  quelk  bataille  ?»c 
M".^s  II  pcrdit-il  définitivement  le  trône  d'.tnglet^rr"» 

nîé^T  ^r  ''"^"^  ?""^''  '"'  "'8"^"  '«  r-i^claration  des  Droits' 
titez-en  les  prmcipaux  dispositifs.  "roits. 


)■■'  I*'  „j'T 

,;'t"jr"  !! 
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Quelle,  mesures  prise'l  1°  ^  pL.  ""?""'"■  '>'"''P'^"'' 
l-'ume?  Pourquoi  leTano«„„f'*'"™'  """''i'-nt  Guil- 
.ents?   En  quelle  année  le!  1  ,  "■'    '"""'"^^'"'■i'»    "lécon- 

furent-ils  réS=  A  oui  fi,  rf^'T''  ^"S'^'"  ■■'  ^•^°''^''•- 
Anne?  ^"'  '"'  '''^™'"''  '^  succession  de  la  reine 

c)utisTa?™ce'::fà'7u.tr"H'^"ï''^  "P"^'""  ""'«  '- 
;i'Espag„eP  Que^'l!:::-  ef  ;a;*S:Lt  'ou!r"''°" 
les  deux  victoires  que  la  France  fi  nlf  Quelles    sont 

quels  généraux?  I?„n„e.  a  dà.e  "  l"^"  'T?°''"  «  »<»" 
U'UtrechtP  En  quelle  annl^  tZ^.  iTr^rr^""  ''"'' 

.".es  ce  qu'ils  on,  ^rritl  plufr^rabî^r'  ''''''■   '' 


J 

te 


CHAPITRE  IX. 

DYNASTIE  DE  BRUNSWICK- HANOVRE 
GEORGE  K  _  GEORGE  II. 

I-  -  George  I"  (1714-1727).  -  George  I"  était 
un  prtnce  profondément  ignorant,  sans  dienhé 
comme  sans  psnrit  •   :i  aig-nite 

nir«        ''^"^«prit,  ,1  se  montra  aussi  mauvais 
père  que  mar.  tndi^ne.  Il  professait  une  haine  prô 
onde  pour   a  France  et  le  catholicisme.  I,    min  l 
re  auquel  tl  accorda  sa  confiance.  Robhht  w"    . 

eux  pendant  ce  règ^ne  et  une  partie  du  règne  sui- 
vant :  ,1  achetatt  les  consciences.  Néanmoin!  ii  faut 
reconnaître  que  cet  homme  d'Etat  rendi,  de  grands 
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services  à  son  pays  :  il  renforça  le  pouvoir  royal, 
rétablit  l'ordre  partout,  et  fit  entrer  le  commerce 
ang-lais  dans  la  voie  de  la  prospérité.   Il  fit  voter 
par  le  Parlement  la  SeptevnnlHé  des  Communes 
c'est-à-dire   que   les   élections   générales   pour   les 
Communes  auraient  lieu  tous  les  sept  ans.  Il  rcpri- 
nia  facilement  en  Ecosse  la  révolte  du  comte  de 
Marr  en  faveur  du  fils  de  Jacques  I",  Jacques  III 
grâce  >i  VimpérnUt  de  ce  dernier.  11  réussit  égale- 
ment, en  s'unissant  â  la  France,  h  la  Hollande  et 
à  1  Autriche,  à  faire  échouer  les  projets  du  premier 
mm.stre   d'Espagne,    !,;   cardinal   Albéron,,    qui 
avait  tenté  de  rétablir  le  loi  <?' Espagne  Philippe  IV 
sur  le  trône  de  France,  en  même  temps  que  Jac- 
ques III  sur  celui  d'Angleterre.  George  I"  mourut 
en  1727  d'une  indigestion  de  melon. 

n.  —  George  II  (1727-1760).  George  II 
était  d'une  avarice  tellement  sordide  qu'il  la  pous- 
sait jusqu'à  la  malhonnêteté. 

En  1743,  l'Angleterre  prit  parti  pour  l'impéra- 
trice d'Allemagne  Marie-Thérèse  attaquée  par  la 
l'rance,  et  remporta  la  victoire  de  Dettingen;  mais 
les  Français,  commandés  par  le  maréchal  de  Saxe 
prirent  leur  revanche,  d'abord  à  Fontenoy  (174,)' 
puis  à  Raucoux  et  à  Lawfeld.  Charles-Edouard' 
hls  de  Jacques  III,  et  qu'on  surnomma  le  Préten- 
dant   voulut  profiter  de  la  guerre  pour  reprendre      ' 
e  trône  :  ,1  pénétra  jusqu'à  Edimbourg  et  gagna 
le  combat  de  Preston,  mais  il  fut  ensuite  défait  à 
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la-Chapelle  qui  termina  la  guerre  (,■,.»)    i-n- 
reconnaissait  ,a  maison  <^f  Ha.oiT;  l!Z7 

es  puissances  se  restituaient  leu^  con  uét!s 
liÏhi  ""  '"\  '''"''''''  '=  '''''-  -'evée  à 

"I.  -  Causes  de  la  Guerre  de  Sept  Ans 

-  La  paix  ne  dura  gué.e.  Les  limites  des  pofses 

sions    anglaises    et 
françaises       t.aient 
fort   incertaines,   et 
les    deux    pays    ri- 
vaux      réclamaient 
l'immense  vallée  ar- 
rosée par  l'OWo.  La 
folie     que     commit 
Louis   XV  de  vou- 
loir    aider     Marie- 
Thérèse    à    prendre 
'a   Silésie  au  roi  de 
Prusse   Frédéric  ii 
déchaîna    cette    fa- 
meuse    Guerre     de 


FRfeÉRic  IJ,  roi  de  PRUSSE. 


Sept  Ans  qui  fi,  perdre  à  l-,  fT'\    ''"^^''^     '*' 
lonies.  WiiLi.v,  P,.  "/'^^"<^e  toutes  ses  co- 

CH.^T„.r ïai^       ,::;'"'  '^r'"'  P'-  tard  .ord 

Grando-BretaÏ    .  .  t        "'""'T    ""'"'"''^    ^^    '- 
■■etagn,  .  homme  mtèg-re  et  éloquent,  il 


hî«WWip?"'^,|pS!F 
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fut    l'un    des    plus  grands  hommes  d'Etat  de  ce 
pays.  II  prit  la  défense  de  ta  Prusse. 

ly.  _  Guerre  de  Sept  Ans  (1756-1763). 
--  La  g-uerre  débuta  par  deux  terribles  échecs 
pour  I  Angleterre  :  l'amiral  Bvno  se  fit  battre  par 
U  Galissonmèke  dans  la  Méditerranée,  et  sur 
terre  le  duc  de  Ct;MBERLAND  fut  contraint  de"  se 
rendre  avec  toute  son  armée  au  maréchal  de  Ri- 
CHELIEU  à  Closter-Severn.  Dans  ces  deux  circon- 
stances,  la  Grande-Bretagne  mérita  le  blâme  de 
I  histoire  :  elle  fit  injustement  fusiller  John  Byn^ 
et  elle  manqua  déloyalement  aux  engagements 
pris  à  Closter-Severn. 

Mais  la  fortune  changea.  En  Europe,  les  Fran- 
çais, commandés  par  l'inepte  maréchal  pE  Sou- 
bise,  furent  écrasés  à  Rosbach  par  Frédéric  II  • 
en  Amérique,  les  brillants  succès  de  Montcalm  se 
terminèrent  à  sa  mort;  enfin  les  Indes,  presque 
conquises  un  moment  par  le  génie  de  Dupleix 
furent,  après  son  rappel,  perdues  par  Lallv-Tol- 
LENDAL.  Ce  dernier  se  fit  battre  par  lord  C.ive  k 
la  bataille  de  Plassey.  et  fut  bloqué  dans  Pondi- 
chéry  et  contraint  de  se  rendre. 

Devant  la  suprématie  que  le  génie  de  lord  Cha- 
ham  assurait  sur  toutes  les  mers  au  pavillon  bri- 
tannique, la  France  s'avoua  vaincue  :  par  le  traité 
de  Paris  (1763).  elle  cédait  toutes  ses  colonies  à 
sa  rivale.  Le  roi  George  II  était  mort  subitement, 
trois  ans  auparavant. 


7J 


Q 


'"V1,„KK  D'AWir.KlKKRK. 
Ql'KsriONN.MRE. 


^ep..n„„li,^  d,.,  C.unmunes?  Ou,      uM      FV:'"""  ''"''  l" 

la   .Succès,,,-,,,,   d'Au.rich,-?   Ouel      f,''         '".'   '^   ^""^'^  <!<■ 
'  Nn,lu,.|„,.„t  vnincu?  Ou,-l- 


ks  fun 


'luoll,.  an,„<,.  /,„.i|  ,ij;n^-.   "  "^•"''  '' '^"'-la-Cliapelle,  .■!  c, 

s  unit-elle?  qu.iutés.'    Avec    qui     IMnglet.rr, 

.a'G~d^^B';ef:;:;r^::''4;7ff  ^^He,.  que  subi,  d'abon, 
apr*.  sa  défaite?  Ccl,r  "urenTt"  "i"«  '"'•"  '"'"^ 
pris  A  Closter-Severn  ?  o"  les  fÎ-,!  •'  ,''■"  ™K^6™<'n's 
en  Europe?  Quel  fut  le  erJtJ'^"'"-""'"'-"^  •'^'■"^^ 
I-  In,l<.s  à  la  Franc,.?  Ou'ûer,  T:  ?"'„"""'"  '"""•'^^^ 
'l""llos  furent  le,  c„ns,«,„,  ."  ^/'l''  '■\''"  "'."'■  'I"  f'I.'^cT.  et 


mourut  George  III?  *  "'^' 


Kn    quell,. 
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répr.Khable.  Il  eut  le  H:rand  lort  .fabandonner 
lord  Chathani,  [mur  confier  le  ministère  h  iohi, 
(.KKNVll.l.ii.  Celui-ci  .a-c;,!,!,-,  si  l,ie„  .Ci.npAls  les 
colonies  de  r.\méri<|ue  du  \.„,|  ,|u\.|l,s  se  ré- 
voltèrent. l-.-,r  le  .r  r„„,er,.v  de  l'hilmlrlplne  vu 
i-rf)    elles    proclamèrent   leur  imh-fciduncc.     I.cs 


LA    B/ORT    DK    CIIATHAM 

Américains  choisirent  comme  généralissime 
(.EORGK  W  iiiNGTON  :  avec  le  secours  des  Fran- 
çais cornni..ndës  par  RocuAMnisAii  et  Kaiavitti- 
ils  soutinrent  une  lutte  acharnée,  et  finalement 
hreni  prisonnière  à  Vorktown  i'armée  anfjiaise  qui 
était  sous  les  on.ies  de  lord  Cornvvai.ll^. 
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Cepciiflanf  l'AnpletPrr»  _' 

-use  d.ns  IInc,e,Î     1  U.T  S     "  "'  "''"■ 
'-■e  amiral   frança  s     ,„!.,  S-^HEN,  ,11.,,. 

'^' ^  -"-T'M^'Hrr:!":-'^  ^"- 

Pona  quatr..  victoires  navales    H-.l'"'/''   '*^'"- 
-    pleine   ,.l.,ire,   et   son   f  1,     TM         •'^''/"°"~' 

«a"'^,  failli,  .no,„phJV  ;u.e,  ,:r;  ''^p° 

'ann  Ques.   A  l->  fin      .        .  '"  ^"'■'■'"   '    i- 

ses  par  son   représentant   Warrp»   h.. 
;-S:-^  "emporta  ,r.ce.  sa  w;:r::r:C 

^:-s..nis.  et^XTir p:a'''"''^''^r^"'^'=  ''^ 
de  ses  colonies.  ^"''^  quelques-unes 

Pit!  ZflT'^'''  a<l«ninistration  de  William 

'"•  i-a  paix   rétablie      l'A„„i  .         """«ni 

'ians   les    bras  du  fils  h    ?    \^'^S^^^^"^    se  jeta 
VVn.UAM  P,TT   oui  H  '"'""'''"■  '«  J<=""<' 

^■'  •■"  i-PÔt  bien  ^laborTsu     e'r  tr 'rf  ^"^'^  ■^"^'°"' 
En   .70,    1,  K4     M-        ^ '=^^""  ('"f-on'^  Tax). 

Port  que  les  royalistes  frlncis?'"'  •'"'""''"' 

ennemis.    Bùn„ôi    les     Vn   .        T'""'  ""'^  ^"'^ 

"    Anglais    furent  contraints 
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dV'varu.T  la  Hollande.  Les  Irland.-.is  profitèrent 
de  leurs  embarras  pour  se  révolter  sous  h  nom 
(Vltlandah-Unh.  Ils  reçurent  avec  enthousiasme 
un  (H-tit  corps  de  irc.upes  françaises  ronimandé 
par  le  (,'én.Sral  Humhkrt,  mais  trop  peu  noml>reiix, 
<es  braves  furent  faits  prisonniers  à  llnllimimuch. 


I.A    CHAMBRE    DES    COMMUNES    EN     rjgJ. 

L'Irlande  vaincue  perdit  son  parlement  (1799),  et 
dès  lors  ne  fut  représentée  qu'au  Parlement  d'An- 
gleterre, et  encore  dans  une  infime  proportion. 

Les  g-rands  pays  de  l'Europe,  coalisés  contre  la 
France,  avaient  été  défaits  et  contraints,  les  uns 
après  les  autres,  de  signer  ik  paix  avec  elle  :  la 
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CTrande-Bretagne  restait  seule  en  fare  H» 

ya.e.   Le  g.n...I  Bonaparte  entTepHt  al^Ta: 

I".      "■''    '"^^    I"d'=''-    Mais    l'amiral    Ne.  son    fit 
^houerceplan,endé,ruisanM.fl,ueZU: 

il      A  boukir.     Cette 
victoire  amena   une 
nouvelle       coalition 
contre     la     France. 
Bonaparte,  quittant 
brusquement       l'K- 
gypte,  arriva  à  Pa- 
ris, renversa  le  gou- 
vernement du  Direc- 
toire,   et    établit    le 
Consulat;    quelques 
mois  après,  il   écra- 
sait   les  Autrichiens 
àMarengo  (1800). 

La  coalition  était 
de  nouveau  brisée. 
La  Grande-Breta- 
gne avait  bien  re- 
pris    l'Egypte,     et 

des  son   redoutable  advers^ire'Svn   "T  '"'  '"" 
elle  était  retombée  dans  r.  •^'•''   """'"^ 

^  signer  le  ..a^  A     ■  J  ^^  ^  '"T  '''''"^ 
-connaissait  la  Républi;:  Ïî;^;,^:: '^^-' ^"e 


l'amiral  NELSON. 
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III.  —  Deuxième  administration  de  William 

Pltt.  —  Plutôt  que  ae  signer  le  traité,  Pitt  s'était 
retiré.  Le  ministère  Addington,  qui  succéda  au 
sien,  ne  dura  pas.  Par  sa  mauvaise  foi  il  avait  dé- 
chaîné une  nouvelle  guerre,  mais  son  incapacité 
1  obligea  à  la  retraite.   Pitt  reprit  le  pouvoir.   Na- 


m  '>  iS'  ^ï 


^liuKnr^' 


LES   SOLDATS    DE    LA    RÉPUBLIQUE   FRANÇAISE. 
«  De  quoi  vous  plaignez-vous  ?  ,  Dessiné  par  Raffd. 

poléon,  devenu  empereur  sous  le  nom  de  Napo- 
i.KON  I",  préparait  alors  à  Boulogne  une  armée  de 
150.000  hommes  pour  envahir  l'.Angleterre.  Pitt 
sauva  son  pays  en  déchaînant  une  nouvelle  coa- 
htion  contre  son  adversaire.  Napoléon  la  brisa  par 
la  victoire  d'Austemo.  mais  sa  flotte  fut  détruite  i 
Trafalgar  par  l'amiral  Nelson  qui  y  perdit  la  vie 


[^'.,p.    -*■     C^'s 
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Le  traUé  de  Presbourg  n'arrêta  qu'un  instant 
es  hosfhtés  Pitt  n,ourut  (,806)  au  moment  où 
la     russe  allait  se  faire  écraser  h  la  grande  ba- 

B^  Un    H    "":,  ,^'"''"'°"    ^''^'°™-     '--    «^-s 
Herlm,  d  ou  ,1  lança  le  Blocus  Continental  défen- 


NELSON  RECEVANT  L'épiv  ne  .',.,.» 

«i^l  LtPEE  DE  L  AMIRAL  ESPAGNOL 

AU  CAP  ST-VINCENT. 

dant  à  tout  pays  de  l'Europe  de  recevoir  des  vais- 
seaux  anglais. 

tinll?  ^"^'■'■''  '•'EsP^fi^n»-  -  Le  blo-us  Con- 
t-nental  aurait  complètement   ruiné  l'Angleterre 

SI  elle  n'avait  été  sauvée  par  une  grosse  fin; 
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Napoléon.      L'ambition    du    grand     capitaine    le 
poussa  à  vouloir  placer  son  frè.-e  Joseph  sur  le 
trône  d'Espagne:  les  Espagnols,   jusque-là  amis 
des  Français,  prirent  alors  les  armes  contre  eux 
et,  ouvrant  leur  pays  aux  Anglais,  combattirent 
pour  la    liberté    avec    une  énergie  désespérée    i  e 
général  en  chef  des 
armées        britanni- 
ques,    VVelleslev, 
plus       tard       lord 
Wellington,     rem- 
porta  ses   premiers 
succès  en  Portugal, 
puis,  profitant  de  ce 
que   Napoléon  avait 
rappelé    de    partout 
ses  meilleures  trou- 
pes pour  les  emme- 
ner avec  lui  en  Rus- 
sie,   il    pénétra    en 
Espagne,   où  il  fut 
battu    par  Soult  à 
Tarragone.  Il  prit  sa 
revanche  à  Salamanque,  puis  défit  Jourdan  à  Vit- 
tor^a.  mais  ayant  pénétré  en  France,  il  fut  arrêté 
à  Toulouse  avec  84.000  hommes  par  27.000  Fran- 
çais  commandés  par  le  maréchal  Soult.  {1814). 

nI"o.7   ^''"*';  ^.^   Napoléon.  -     Cependant 
Napoléon  avait  fini  par  succomber  sous  le  nombre 


WELLINGTON. 


8o 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE. 


'i,|| 
."<i 


des  ennemis  de  toutes  I  .,  nations  soudoyt-s  par 
l'or  anglais.  Il  abdiqua  et  fut  exilé  à  Vila  d'Elhc 
{1814).   II  en  revint  subitement  l'année  suivante. 


HOUGOUMONr 
CHAMP  DE   BATAILLE   DE   WATKELOO. 

Kn  vingt  jours  il  reconquit  sa  couronne  et  réorga- 
nisa l'armée;  dans  une  campagne  terrible  de  cinq 
jours,  il  battit  les  Prussiens  h  Ligny,  mais  fut  dé- 
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fan  par  Wellington  h   Waterloo.  Ce  n'est  pas  le 
fc'enie   militaire   qui  donna   la   victoire  i,u   général 
anjflais,   c'est   son   opiniâtreté  d'accepter  la   lutte 
dans     un     lieu    où 
son    adversaire  l'a- 
vait acculé.   Vaincu 
vers    la    lin    de    la 
journée,    il    ne  dut 
son  salut  qu'à  l'ar- 
rivée sur  le  champ 
de        bataille        de 
36,000        Prussiens 
commandés    par  le 
vieux  Blucher. 

Dès  lors  Napoléon 
était  irrémédiable- 
ment perdu  :  il  vint 
se  livrer  à  la  géné- 
rosité britannique. 
Sa  confiance  fut 
cruellement  déçue:  exilé  sur  un  rocher  au  milieu  de 
r.\tlantique,  Vile  Sainte-Hélène,  il  y  mourut  en 
1821. 

VI.  -  Guerre  de  1812.  -  En  même  temps 
qu  elle  venait  à  bout  de  ce  terrible  ennemi,  l'An- 
gleterre avait,  en  1814,  terminé  une  autre  guerre 
qu'elle  soutenait  depuis  trois  ans  contre  les  Etats- 
Unis.  Elle  y  avait  été  entraînée  par  ses  prétentions 
au  droit  de  visiter  les  vaisseaux  américains,  sous 
prétexte  de  rechercher  les  marins  déserteurs  de  sa 

Hist.  d'Angleterre. 


LE  «  BELLÉROPHON  » 

OÙ    NAPOLÉON   SE   RENDIT 

A   L'ANGLETERRE. 


82 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE. 


propre  marine.  Cette  lutte  se  fit  avec  de  petits 
corps  de  troupes  sur  les  frontières  du  Canada  ei 
des  Etats-Unis.  Les  Américains  firent  subir  sur  mer 
des  pertes  immenses  au  commerce  de  leurs  adver- 
saires. Ils  furent  moins  heureux  sur  terre  :  ils  n'eu- 
rent .ucun  succès  en  ,812,  s'emparèrent  en  ,8.3 
du  Haut-Canada,  mais  échouèrent  dans  le  Bas-Ca- 
nada, et  en  ,8,4  les  succès  eussent  été  presque 
également  partagés,  si  leur  capitale  WashingL. 
n  eût  été  prise  et  incendiée  par  les  Anglais  Le 
ti'atté  de  Gand  (,814)  mit  fin  à  la  guerre 

Vit.  —  La  régence  du  futur  Georee  IV.    » 

-  Depuis  ,8,1  l'Angleterre  était  golivernée  par 
le  pnnce  de  Galles,  car  le  malheureux  George  III 
ava.,:  perdu  la  raison.  Le  prince  de  Galles,  dont  la 
conduite  privée  était  scandaleuse,  conserva  la  Ré- 
gence jusqu'à  la  mort  de  son  père.  Son  gouverne- 
ment eut  à  faire  face  à  de  grandes  difficultés  pro- 

contre  Napoléon  et  contre  son  Blocus  Continental 
avait  en  effet  augmenté  la  dette  natipnale  dans 
d  énormes  proportions. 

.n^i""  r,^''"°^°P'»ie,  littérature  et  sciences 
en  Angleterre  au  XVIII=  siècle.  -  Les  prin 
c.paux  philosophes  anglais  du  XVIII^  siècle  furent 
•idéaliste  Bk«kelev,  le  sceptique  Hume,  et  le" 
adversaire  Reid. 

Citons,  parmi  les  écrivains,  Damei.  de  Foe    le 
conteur  du  Rohinson    Crusoé;  le    romancier    'r,! 
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CHARDsoN.  et  les  historiens  Hume,  Robertson  et 
Gibbon. 

Dans  les  sciences,  Halley  reconnut  la  périodi- 
cité des  comètes;  Watt  perfectionna  la  machine 
a  vapeur  mventée  par  Newcomen  ;  Cavend.sh  dé- 
couvrit le  gaz  hydrogène  et  la  composition  de  l'eau 
JENNER  la  vaccine;  enfin  CooK  s'immortalisa  par 
ses  voyages  d'exploration. 


QUESTIONNAIRE. 
I.  —  Quel  était  le  caractère  de  Georee  III?  n,,,-  j/  1.  - 

«pendanre?  Qu,  cho,s,rent-elles  comme  chef?  OC,  \i"  -U, 
gais  furent-.U  faits  prisonnier»  par  les  Français  è  Z  A,? 
gla.s?  Nommez  le  grand  amiral  français  et '^le  deux  uri  ' 
ces  indiens  qu,  se  distinguèrent  dans  l'Inde?  Par  quel  tra  té 

v^:^:t:z:^"''  -"-  «---  e-"-  '-- 

2.  —  A  quel  âge  William  Pitt  devint-il  premier-ministre? 
Par  quels  inoyens  rétablit-il  l'ordre  dans  les  finance  ?  clte' 
les  succès  de  la  France  sur  l'Angleterre  en  ,-n,"    P  , 

neral  fut-il  contraint  de  rendre  les  arme.?  r>...ii      ,    *" 
pour  l'Irlande  le.  conséquences  deTa  ré™  te?  K  'anl' 

t-:ne?'r:;;^,'el;'r/'"''^'"-^'   -  '.-'  '-ité  amena- 
lénn  Z  ^""^  """''■'"•  succéda  un  instant  à  Pitt  ?  Où  Nao., 

de  rtgl«e;r'eToue,!"'r"\'-"  ""=  "'•""'  PourT'Ll  Fô 
l'amir=.l  M  1  ^     ""  S''*"'"''  ^■''='°'"  remporta-t-iP   Où 

iTot  t^ZA''^"nVV'°'  ""=  e""<l'    '>«'-"e  na- 
vale où  ,1  pt  d,t  la  v,e?  Quel  trailé  interrompit  les  hostili- 
tés? En  quelle  année  mourut  William  Pitr?  ri„„n„  „       !. 
bâta  lie  gagna  Napoléon  sur  les  P  ûs  iens  en  PsjlVJ 
consistait  le  Blocus  Continental?  '  '^"  ''"'" 
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qu=s^  U,,,  qi„|s  furent  se,  succès  ..,  se.  insuccès. 

uu,.  5  «,;„       •  "••'?"■"'  •  Son  immortel  conteur  i  cette  àoo- 
■■■me)  .  à  Uult/  à  Cavomlish?  ù  Jenner?  à  Co?k  ? 


CHAPITRE  XI. 

DYNASTIE  DE  BRUNSWICK- HANOVRE  (Suite) 
GEORGE  IV.  -  GUILLAUME  IV. 

I.  -  George  IV  (1820-1830)  -  A  la  mort 
de  son  père  (,820),  le  Régent  devint  George  IV.  Il 
conserva  comme  ministre  le  .It.r  et  inflexible  lori> 
CASTt.EREAGH.  Les  premiers  jours  de  ce  règne  fu- 
rent marqués  par  deux  scandales  retentissants. 
Art„„r  T>„st,.ewood  s'était  associé  à  une  foule 
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'le  biinrlits,  dans  le  hut  d'ass  i«în^r  l.       ■   • 

qu'il  était  Prince  do 
fialles,  avait  depuis 
voyagé  en  Italie  en 
compas-nie  d'un  Ita- 
lien, puis  était  reve- 
nue  en   Angleterre. 
Le  roi  institua  sur  la 
conduite  de  sa  fem- 
me un  procès  devant 
la      Chambre      des 
Lords  ;  mais  devant 
l'opinion      publique 
soulevée,  dut  aban- 
donner      l'enquête. 
Le  jour  du  couron- 
nement  de  Georjre  IV  cependant,  la  princesse  se 

^née  par  la   force,   et   mourut  quinze  jours  après 
d  une  mflammation   d'intestins  ^ 

A  Castlereafrh  suceéda  r.oRo  Cann.ng,  q„i  main 

.n    le  pnncipe  de  la  non-intervention  cieT:    i  1" 

dans  le  .Gouvernement  des  autres  peuples,  et  si^na 
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avec  la  France  et  la  Russie  une  alliance  contre  la 
Turquie  :  ta  bataille  navale  de  Navarin  (1837)  (ga- 
gnée par  les  „llié,  donna  en  ,830  la  liberté  à  la 
Grèce. 

Canning  était  mort  avant  ce  succès.  Robert 
Peel,  son  successeur  au  ministère,  favorisa  l'adop- 
tion par  les  Chambres  du  Bill  d'Emancipation  des 
catholiques  qui  fui  a.îopté  en  1829.  Il  y  avait  été 
contraint  en  jurande  partie  par  l'agitation  que  créa 
1  élo(,uenf  oi.,feur  i, landais  Daniel  O'Connell-  le 
serment  du  Test  fut  définitivement  ai.oli.  Geor- 
ge IV  niourui  l'année  suivante. 

"•  -  Gufllaume  IV  (1830- 1837).  -  Gun.- 
■  Al-ME  IV  était  lo  frère  du  roi  précédent.  Il  ne  ré- 
gna que  sept  ans.  Son  ministre  i.ORn  Melbourne 
attacha  son  nom  ;,  l'abolition  de  l'esclavage  dans 
toutes  les  colonies  anj;Jaises. 


QUESTIONNAIRE. 

'■        Q"'  f"t  ministre  sous  Georee  IV?        n„_ 
ques  délails  sur  la  Conspiration  deThi!.Tol~d?  Q-1  Tn 
dale  donna  la  reine  Caroline?  Qui  succéda  ù  lord  Cas?lë" 

.ou,^E'^':ell?.^;n:^lru^oe'4T1^^'=  "---'-"^  - 

Combim  d'années  régna  Guillaume    IV?    Qui    choisit  il 
rrai'ueri.TTo'nrmV-"'  ~  '-Po-nt^Xi: 
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CHAPITRE  XII. 

DYNASTIE    DE   BRUNSWICK  -  HANOVRE  (Suite) 
VICTORIA  I...  -  EDOUARD  VII.  -  GEORGE  V. 

devenue  re,,ne  en  ,8.,7  à  l'âj^e  de  ,8  an,,  était  lillè 
du  feu  DUC  DE  Kent, 
quatrième     fils     de 
George    III   ;     elle 
était  donc   la    nièce 
des  deux  rois  précé- 
dents.   Klle   épousa 
en  1840  le  prince  al- 
lemand   Al.BKRT   DE 
Saxe-Cobourg  Go- 
tha qu'on  surnom- 
ma   le  Prince  Con- 
sort  :  de  ce  mariag-e 
naquirent  quatre  fils 
et  cinq    filles.  Cette 
union,  qui  ne  se  ter- 
mina qu'à  la  mort  du  nrinci-  pn  i««,  1    u 
hpiir  r),>M„.o.-        j    ■  I^  '""  '="  '°o'.  assurale  bon- 
heur domestique  de  la  reine  Victoria. 

If.  -  Insurrection  du  Canada  (1837  et  18^) 
-  Le  règne  de  Victoria  débuta  par  la  révolte  d  W 
de  ses  coon,es.  Les  deux  parties  dont  était  -.lor! 
con,posé  le  Canada  désiraient  toutes  deux     ngo" 
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vernement  responsable  :  elles  se  révoltèrent  et  fu- 
rent a,sén,ént  écrasées.  La  réponse  fut  sanglante 
ma.s  le  sacnfice  des  patriotes  ne  demeura  pL  sté: 
nie  car  il  deva.t  engendrer  plus  tard  le  gouverne- 
ment constitutionnel.  Le  Dominion,  étabif  en  1^1 
la  se  au  Canada  une  indépendance  presque  co.n! 
plète^Ies  décisions  du  parlement  canadien  ne  peu- 
vent être  annulées  que  si  elles  sont  ouvertement 
en  opposition  aux  lois  de  l'Empire. 

III.  -  De  1838  à  1854.  -  En  .840  les  An- 
glais pleurèrent  la  perte  de  zo.ooo  hommes  qui  fu- 
ent  massacrés  dans  les  défilés  de  VAighanistan. 

res,  et  s  étendirent  aussi  dans  l'Inde,  où  ils  con- 
quirent le  royaume  de  I^hore. 

Vers  la  même  époque,  ils  faisaient  une  guerre 

rChine"".-!'  "".'^  ''''"''  ^erOpiumLn^r: 
;.         ,    Zt     ""^^•"™"'  ■■  par  un  traité,  ils  obli- 
gèrent les  Chinois  à  leur  céder  l'île  de  Hong-Konl 
et  à  ouvrir  c^nq  ports  au  commerce  étranger 

8ERT  Peel,  qui  fit  place  au  brouillon  lord  Pal- 
Merston;  ensuite  le  sage  Robert  Peel,  l'ennemi  des 
monopoles,  reprit  la  direction  des  affaires. 

C'est  sous  le  ministère  de  John  Russell  que  fut 
aboi.  1  ancien  Acte  ,.  Navigation  qui  datlt  de 
>6s  .  cet  acte,  qu*  ne  permettait  qu'aux  vaisseaux 
anglais  d'introduire  dans  le  pays  les  produits  des 
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cinq  parties  du  monde,  avait  placé  la  marine  bri- 
tanmque  à  la  tête  de  toutes  les  autres. 

C'est  également  sous  lord  Russell,  en  1850, 
qu'eurent  lieu  trois  faits  importants  :  le  bill  en  fa^i 
veur  de  la  substitution  dans  les  colonies  du  système 
représentatif  au  système  administratif;  la  création 
par  le  Pape  d'une  province  ecclésiastique  anglaise 
composée  d'un  archevêque  et  de  douze  évêques  • 
enfin  la  première  Exposition  Universelle,  qui  fut 
tenue  à  Londres. 

IV.  _  Guerre   de    Crimée  (1854-1856).  - 

Far  une  convention  conclue  avec  la  France,  la  Tur- 
quie avait  reconnu  que  les  lieux  de  pèlerinage  à  Jé- 
rusalem étaient  la  propriété  <)es  religieux  latins  I  e 
czar  Nicolas  voulut  protéger  injustement  les  ré- 
clamations des  Grecs  à  ce  sujet  :  la  Grande-Breta- 
gne se  rangea  du  côté  de  la  France  unie  à  la  Tur- 
quie (1854). 

L'armée  des  coalisés,  forte  de  60,000  hommes, 
débarqua  en  Crimée,  et  vainquit  Menschikoff 
fortement  retranché  à  VAlma.  Le  maréchal  de 
Saint-Arnaud,  qui  commandait  les  Français,  étant 
venu  à  mourir,  Canrobert  le  remplaça  un  moment, 
puis  céda  le  commandement  à  Pélissier.  Les  al- 
lr,és  avaient  commencé  à  envahir  la  place  de  Séha^- 
topol.  Au  combat  de  Balaclava,  la  cavalerie  an- 
glaise se  distingua  par  sa  folle  témérité,  mais  fini^ 
par  1  emporter;  les  Anglo-Français  furent  encor, 
victorieux  à  Inkerman. 
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Enfin,  après  un  siège  qui  dura  tout  l'hiver,  et 
pendant  lequel  le  choléra  fit  de  nombreuses  victi- 
mes, entre  autres  lord  Raglan,  général  en  chef 
des  Anglais,  la  tour  de  Malakoff,  qui  était  la  clef 
de  la  place,  fut  enlevée  par  les  Français.  Le  traité 
de  Pans  (1856)  plaça  la  Turquie  sous  la  garantie 
générale  des  puissances  européennes,  interdit  la 
Mer  Noire  aux  bâtiments  de  guerre  de  tous  les 
pays,  et  abolit  la  course  maritime.  Le  ministère 
Aberdeen,  qui  avait  montré  son  incapacité  dans 
cette  guerre,  céda  la  place  à  celui  de  lord  Palmer- 
ston. 

1 
V.  -  Révolte  de  l'Inde  (1857-1858).  -  La 
cause  de  la  révolte  de  l'Inde  en  .857  fut  l'introduc- 
tion chez  les  cipayes.  c'est-à-dire  les  miliciens  de 
ce  pays,  des  cartouches  enduites  d'une  substance 
que  leur  religion  condamne,  la  graisse  de  porc  ou 
de  vache  Tout  d'abord,  trois  régiments  de  cipayes 
se  révoltèrent,  et  ils  s'emparèrent   de   la   viUe   la 
nneux  fortifiée  de  l'Inde,  Delhi.  Ils  y  égorgèrent 
les  chrét,ens  et  se  choisirent  un  roi.  Ils  répétèrent 
ces  massacres  un  peu  partout  :  leur  principal  chef 
Xana-Sahib,  fit  égorger  dans  une  maison  à  Cawn- 
pore  cent  vingt  femmes  anglaises  avec  leurs  en- 
lants. 

Un  des  épisodes  les  plus  marquants  de  la  révolte 
de  1  Inde  fut  le  siège  de  L«cfe„ou,,  où  un  millier 
à  Anglais,  mihtaires  et  ;^archands,  femmes  et  en- 
fants, enfermés  dans  un  palais  mal  situé.soutinrent 
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avec  héroïsme  un  siège  de  cinq  mois  contre  près 

de  S.ooo  rebelles. 

Enfin,  grâce  à  l'habileté  de  sir  John  Lawrence, 

gouverneur  d'une  partie  du  pays,  grâce  au  libéra- 
teur de  Lucknow,  le 

général  Have;.ock, 

qui  livra  neuf  com- 
bats acharnés  à  Na- 

na-Sahib,  grâce  au 

général  Wilson  qui 

reprit    Delhi,  où   le 

vieux  roi  choisi  par 

1  e  s  indigènes  fut 

massacré   avec   ses 

fils,  grâce  enfin  au 

commandant     en 

chef,  sir  Colin- 
Campbell,  l'Angle- 
terre parvint  à  met- 
tre fin  à  la  révolte. 
En  1858,  le  bill  de 
rinde  mit  fin  à  l'existence  politique  de  la  Compa- 
gme  des  Indes,  la  laissant  cependant  exister  com- 
mercialement. 

VI.  —  Guerre  contre  la  Chine  (1857-  et 
I860).  -  En  1857,  l'Angleterre  écrasa  la  Perse 
qu,  s'était  emparée  de  Hérat  dans  l'Afghanistan,' 
et  1  obligea  à  abandonner  sa  conquête.  La  même 
année,  les  Anglais  et  les  Français,  désireux  de  ven- 
ger plusieurs  des  leurs  outragés  par  le  vice-roi  de 


armes  de  la  compagnie 
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Canton,  s'unirent  contre  la  Chine    Ilr  c-,.  x 

rent  de  Canton  et  menacèrent  m  n.  Un^taT/L 

que    En  i8fi      ,    JT'  ''°"  ^  ""^  ^^"°"  ^""gi- 
que.  En  1860  ,1s  débarquèrent  sur  le  bord  du  pfi- 

"  le  de  pS'  '"rl"^  '"  ^°"^'  ^«^-■'  '^-'a- 
IVml  T       '  ^'  '  '^"'P''"  'f"  Pa'"i«  d'été  de 

I  empereur.  Un  traité  intervint,  qu,  imposait  '   la 
Chine  le  devoi.  de  tolérer  la  religion  chré.ie  ne 
de  la  protéger;  la  navigation  du  Fleuve  Jaune  éta! 
ouverte  aux  navires  anglais    et  de  no, 
étaient  ajoutés  à  la  list^  H  ■^""^«^•"'m  ports 

étaient  aLsl'idr'^'^'^"''"'''^^  ^^•--^- 

terre  conserva  la  neutralité  ■  ni  •  '         "^'^" 

Nord),  qui  avaient  fait  arrêter  à  bord  ^,.  * 

"iiï  ?i'r  r  "  ■*■---'--= 

res  (OU   bud),   portant  des  dépêches  secrète, 
gouvernements  de  la  France  el^de^^nX::/"" 
la   O^md^R^'r  '"'''''"'"''  ^'■■'•^«'ention  fut  celle  de 
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De  ce  dernier  abandon  surtout    la  Grando  H 
.ne  doit  se  repentir  a.ére.ent^l^ÎTr.'T,""'''- 

VIII.  _  De  1867  à  1880.  _    Fn  186,  l'A 

•     La  marelle  sur  Mag- 
dala    fut     pénible, 
mais     la     ville    fut 
prise  et  le  négus  se 
tua.   A   la  mon   de 
lord        l'almerston, 
arrivée      en      1865,' 
Disraeli,  plus  tard 
LORD        Beacons- 
,  FiELO,     arriva     au 
pouvoir.   Il  fut  ren- 
versé par  Gladsto- 
ne en   1868.   Grand 
financier     et     doué 
d'une  grande  larireur  de   vmpc    rt  j 
rapidement  populal  e   Ce,  deux  n,         '°"^  ''^""' 
se  succéder  Lc'ore  dan^M  ^^  ™™  ^-^-^ 

En  1871  fut  signé  le  traité  de  VVashin^.nn    „ 


BENJAMIN   DISRAELL 


*Jk^  . 
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Sud  après  le  commencement  de  la  guerre  de  .86,. 
Deux  ans  après,  une  expédition  dirigée  contre 

es  sa„vages  Achantis.  de  la  côte  occidentale  d'A! 
fnque,  fit  une  marche  des  plus  pénibles,  mais  avec 
plem  succès. 


En    1878,    grâce 
i   son   représentant 
lord      Beaconsfield, 
la  Grande-Bretagne 
remporta  un  triom- 
phe      diplomatique 
au  Congrès  de  Ber- 
lin, où  les  empiéte- 
ments de  la  Russie, 
qui  venait  de  battre 
la  Turquie  dans  une 
courte    guerre,    fu- 
rent singulièrement 
arrêtés,  et  l'Angle- 
terre resta  maîtres- 
se de  l'iU  de  Chy- 
pre. 


GLADSTONg. 


L.  r  ~/°"'*^««'«''t  en  Egypte  (1881).  - 
La  Grande-Bretagne  allait  encore  remporter  deux 
succès  avant  de  tomber  dans  la  période  des  épreu- 


-^iit^. 
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j^i  es  ae  300  millions  de  dollar»    r=p 

d'une  rixe  entre  un  M»''  ""^^""''  ^  '"  '""^ 

taine  d'EuroSnsr^     rtutr^f^*"!,'  ""•=•=*=- 
sitôt  l'Angleterre  env       V  Alexandrie.  Aus- 

cette  ville^  '        °^'  "^^  ^^'"^«"'^  bombarder 

n.ent^Ar'Tbi-PalT:;"  ^""^"'^  "^^  '-'"''-«'- 
donnant  la  ville  au,'.  '  ^"^  ^^^  ^°"^'^.  «"an- 
portèrent  à  Ss  es  ^7  "^"7"^"'"^ ''"' - 
périrent  dans  leurs  L  '       '  '^•"^''  ^"'i*^es 

de-Breta,ne  en::;a"'a  St'af  ""T-  "^  ^-"■ 
souslecommandemen  dest  W°°°  ^°'""''*  ""'■• 
-t  facilement  les  feulh:  rLl^™'  -^"<'"'-- 

La  conséquence  de  cette  guerre   ^  ,-' n 
donner  ce  nom,  fut  que  la  lr!n  P*"'  '"' 

que  la  France,  dont  le  Parle- 
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ment  avait  suivi  une  pitoyable  politique  d'efface- 
ment, fut  évincée  de  l'Hjrypte  au  profit  de  l'Angle- 
terre, qui  y  reste  maîtresse  absolue. 

X.  —  Guerre  du  Transvaal  (1899-1902^ 

Le  Transvaal,  exclusivement  occupé  par  des  tribus 
cafres,  reçut  en  1836  des  émigrants  boers  veni.  du 
Cap,  et  en  1845  d'autres  boers  venus  du  Natal.  En 
1849  fut  fondée  la  République  du  TransvaaI. 

Les  Anglais  tentèrent  vainement  de  la  conquérir 
en  1880  :  ils  fureni  défaits  dans  deux  rencontres 
par  JouBERT.  La  République  continua  à  se  déve- 
Ippper  sous  la^présidence  de  Kruger,  élu  et  réélu 
de  1881  il  1902. 

La  découverte  de  gisements  d'or  éveilla  la  con- 
voitise de  quelques  aventuriers  qui  se  couvraient 
du  noble  drapeau  de  l'Angleterre.  Le  premier  mi- 
nistre de  la  Colonie  du  Cap,  Cecii.  Rhodes,  fit  exé- 
cuter en  1895  contre  le  TransvaaI  un  coup  de  main 
(le  raidj(imeson).  qui  échoua  piteusement.  Les  An- 
iflais  n'en  continuèrent  pas  moins  h  intervenir  dans 
les  affaires  intérieures  de  la  petite  république.  Celle- 
ci,  pour  ne  pas  être  finalement  écrasée  par  les  ar- 
mements continus  de  la  P.rande-Bretagne  contre 
elle,  lui  déclara  la  guerre,  de  concert  avec  l'Oran- 
ge. Cette  guerre  coula  h  l'Angleterre  des  monceaux 
d'or,  des  ruisseaux  de  sang  et  une  partie  de  son 
prestige. 

Les  Boers  envahirent  le  Natal  (1899),  et  rem- 
portèrent deux  victoires,  mais  ils  perdirent  inuti- 


HISTOIBl  D'aNOLET«R,.  ^ 

troi.  Z^^.T  *  fi^^S""*™!!!  ensuite  les 

'-'""'"  et  de  Spionskop  (1900). 

L'Angleterre  était  trop  fière  pour  céder    e.  rf„ 
nouv    ux  re„rorts  débar^quaient^^alt.;  da^ 
ROB  r/s  TÏÏr  ■}  '"  «"  '«  f*nérall„i„e  .Z 

mée,  et  entra  victorieusement  k  Pretoria 

Les  Boers  ne  se  reconnurent  pas  vaincus-  ils  com 
r w'*"'  T  ^"^'^  «*«=  P-'i»»"''-  Sous  BoZ" 

DE  Villebois-Mareuil,  qui  se  fit  tn^r    il.  •   a-   1 
ent  continuellement  à  .'«10^1  des^'le  ^^^^^^^^^^^ 
LOKD  KjTCHBKKR,  successeur  de  lord  Robe  tsre 

ca-^n.'  ^  "  ''=°""''  "  '"  e°^ants  dans  des 

THUENetd;quel'jsr^-  **"  ^'^"^''^  =^=- 

mandérent  a';:  r(  ooTrT  ''  "^  ""^'''  ^'=- 
à  I'An,let3rre.\a  IXt  Ï,:^::^^^  t'  ^r"^''' 
constitutionnel  ^S  un  régime 
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sanglante:  elle  était  morte  l'année  précédente  au 
château  d'Osbornc.  Par  la  dignité  de  .a  vie,  par 
son  attachement  à  set  devoirs  de  souveraine.elle  m- 
K-na  1  amour  de  ses  sujets,  le  respect  des  peuples 

plSé"'  "'""""'  '""  "*""'  '"  '""""^^  ''*  '" 

au^'xiX.Sêll"'  f*  """"  "  Angleterre 
viY.  ^  ,    .  ~  ^"  **"*"'^"'*  Continuèrent  au 

XIX  siècle  les  progrès  commencés  dans  les  deux 
siècles  précédents,  et  firent  éclore  d'importantes 
découvertes  pour  l'industrie  ou  le  bien^tre général. 
Fn  Angleterre,  Faraday  découvrit  l'induction 
l'iectrique.  La  première  locomotive  parut  en  Angle- 
tere,  où  Stbphenson  créa  ensuite  la  chaudière  tu- 
bulaire,  avec  tirage  par  jet  de  vapeur.  C'est  aussi 
dans  ce  pays  que  Wheatstone  inventa  le  télé, 
graphe  électrique. 

Dans  les  lettres,  i.ord  Bvron  prostituait  son  beau 
talent  à  chanter  le  scepticisme  et  le  mal,  mais  Wal- 
-ER  Scorr  produisait  d'admirables  romans.  Citons 
encore  le  philosophe  C.  R.  Darw™  qui  propagea 
I  erreur,  le  ravissant  conteur  Dickens,  le  roman- 
cier Thackerav,  le  poète  Tenn^son.  les  historiens 
Macaulav  et  Carlvle. 

Les  grands  orateurs  politiques  de  la  Grande- 
Bretagne    lu    XIX»  siècle  furent  Robert  Peel 

PalMERSTON,  RuSSELL,  LOrDBEACONSFIELD,  Gl  AD- 

STONE,  et  ses  trois  grands  orateurs  sacrés  les  car- 
dinaux NeVVMAN,  MANNINGet  WlSEMAN. 
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-ère  des  dev^irH:  sa  eCrîl'" ''"""  '''  ^» 
d'intérêts  des  denv  n„,  *^"'         ""  ^""^  «^""""s 

«lobe.  Edo  rd  v,r2:;r  ''^''  •"^•^^  --'"'^  ^"^ 

XIII.  _  George  V  (lorn. 

actuel  ngoRCE  V  a  suivi  «vT     ''    ~    ''   '°' 

depuis  son  accès  au  tri   T      ""  "'"'"'  '°"<=hant 
vait  tracées  son  ^re    «„      <  "'"  "'""''""  ''"'■-'- 

-''-e  vient  d^rfiSrrS^™""- 
droits  (iqii).  ip  ri,      u  D<'cIajation   des 

droit  del:kt  i  :.'"  ^°^''''  "''■■  P'""  >e 
-eto,  c-estld  rie  droitif  T''^'  ''  ''°''  '"■ 
par  les  Communes  "■"■^'^^  '•="  '°'^  ^««es 


>,^^"-^ 
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QUESTIONNAIRE. 

2.  —  Quelle  fut  la  cause  de  la  révolte  du  Canada  en  i8iï? 
Que  deva,  amener  cette  révolte  plu,  tard?  Quelle  «t  î^îi! 
tuation  politique  actuelle  du  Canada?  "  wt  la  «i- 

3-  —  Qu'arriva-t-il  de  funeste  aux  Andais  en  Afoi,= 
nistan.  et  que  cpnquirent-ils  dans  yinij}^^^%rj^.^, 
céder  en  Chine  à  la  suite  de  la  guerre  de  iv"um1  S  le' 
m,n«tres  qu,  se  succédèrent  à  cette  époque.'  Quel  Acte  fm 
aboi,  sous  le  ministère  Russell?  QuelWont  k,  rS,  fa^?, 
importants  qui  se  passèrent  sous  ce  ministre? 

4-  —  Quelle  fut  la  cause  de  la  guerre  de  Crimée?  Quels 
furent  les  chefs  des  Français,  des  Anglais  et  d«  Rulsës  ' 
Quelles  sont  les  trois  batailles  qje  remportèrent  les  S? 
En  quelle  année  la  place  de  Sébastopol  fm-elle  enfin  enUvée 
et  que  les  furent  les  conditions  du  tr^té  de  Paris  ?  Qui  avail 

fat::;:ïr';a%iL'p"^'^--  ■»"<"■"  «-  guerre, '^t"'/™:; 
ou^e■l7p^"^''?n[^!:4:';a^ts're;trvaL'".^^^^^^^ 

W^sTa  a^els'h"""""'  «"■".'"'  '^  PHnclparcfene^'  e^ 
tw^rJ,  I  ^r  ?,-  TT',  **'  principalement  due  la  répres- 
rinde^?'""'"-"'  «"""""'■"  ^  ■='  '-™-  ComSnfe 

,nt7'n''f'  ?'"*  '*'  '^"^lais  reprirent-ils  à  la  Perse  en 

Chfn^^n    n  ï*'''.,  "  '^"K'°-F"nçais  enlevèrent-Tl,  |  lâ 

2l.  ■^"  'f  ''"'?/"î  «"«"*«"«-»»  ensuite,  et  quelle,  con! 
ditions  imposèrent-ils  à  ce  pays?  queues  con- 

7-  ~  Pourquoi  la  Grande-Bretagne  faillit-elle  déclarer  I» 

.'^A-^lete-:  s^iS^L-e'^L^-r  -"" "- 

Beaco-iisSld!  arrirau'^utr™''';'^^;-^  '"  V'^'" 
.8«8?  Quelle,  furent  .«.""Su^sTu^'t/^i  i''d7^tsh  n^ 

ZlrlbT^'i'l  '*,  '""'*  """"  ■"  Congre,  de  BerHn  f^î-l 
favorable  à  l'Angleterre  et  amer  po^r  la  RHssIef 
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Grande-Bretagne  envoy."^^  ,„  ,i?^'*'    Pourquoi    I. 

ces  qu'ils  remportèrent?  Où  e  par  n^^-rLi-T .^î'"^'  ^^^ 
français  se  fit  tuer       ur  I»  R~.„5  A    f'        ^  *'  "'°"'' 

grands  orateurs  politiques  et  sacrés'  "*""'  "  "' 

Co'^m-tVtvtntt-ipX-   fut"aî:'«""-"  '?  ~"™"""'^ 
Avec  quelle'naUon  conclut^  '.EnlttcordL7eT:t"-r  ' 

;rera::rrruTï^.rdT  p»--  -^^^^^^^^^^^^  h; 

G«;6e~V?Ou!l.e^r„^^,;^"'?"'*-«    '<""    '«    !»««?«    de 
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